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Chères lectrices, chers lecteurs ;

Ce numéro consacre une large part à l’économie avec une description des dispositifs d’aides
aux entreprises, mis en place par le Gouvernement dans le cadre du plan de relance économique ;
beaucoup de ces dispositifs sont encore peu connus des TPE et PME de Moorea, seuls
quelques-uns d’entre eux ont pu en bénéficier, il est important de connaître les différentes
possibilités offertes dans le cadre de futurs investissements.
Lors de notre entretien avec le Vice-Président Teva Rohfritsch, ce dernier a mis en évidence
la volonté du Pays de participer à la relance économique en passant par le développement des
TPE et PME. 
Le Schéma Directeur de l’Aménagement du Numérique permet aussi de mettre l’accent sur
l’aspect indispensable du numérique dans le développement économique, là encore, des dispositifs
d’aides sont mis en place pour faciliter son accès pour les entreprises.
Un autre point important soulevé par le directeur de la DGAE concernant l’immobilier d’entreprise,
il est vraiment important de créer des zones pour permettre l’installation ou le développement
d’entreprises ; actuellement, la Zone industrielle de Vaiare est saturée, il ne reste qu’un terrain
qui sert de dépotoir sauvage aux épaves des véhicules communaux, il reste bien l’espace disponible
face aux ateliers relais, mais la CCISM estime que cet aménagement n’est pas prioritaire !

Après cette longue période électorale, il nous a paru important d’analyser les votes d’une partie
des électeurs de Moorea qui semblent subséquents aux directives des deux grands partis que
sont le Tahoeraa Hiuiraatira et le Tapura Huiraatira, dont les représentants s’affrontent
régulièrement au sein du conseil municipal de Moorea.
Le score paradoxal aux présidentielles du Front National, soutenu par le Tahoeraa Hiuiraatira
qui obtient 50,86% des suffrages exprimés alors qu’aux législatives le candidat du FN obtient
1,2%, ce qui est inquiétant dans cette analyse, c’est que sous prétexte de suivre les directives
du chef de leur parti, des électeurs sont prêts à voter pour un candidat même s’il ne correspond
pas à leurs idées. 

Malgré tous les efforts entrepris par le gouvernement d’Edouard Fritch pour réaliser des travaux
sur Moorea et développer des projets d’aménagement, la présence du Tahoeraa Hiuiraatira,
principalement soutenu par le Maire de Moorea, est encore très forte. Cette rivalité a entraîné
le refus du projet d’extension de la Marina de Vaiare, principalement pour des raisons politiques,
alors que cela aurait pu créer des emplois.
À l’issue de ces élections, chaque camp a pu apprécier sa capacité à rassembler ses électeurs
et évaluer les différentes potentialités de progression, afin de préparer les prochaines élections
territoriales de 2018.

Au cours de ce dernier trimestre des événements sportifs importants, notamment le Triathlon
Xterra et l’Open de Golf de Tahiti sans oublier l’Air France Paddle Festival, ont eu une résonance
internationale valorisant l’image de la Polynésie Française et plus particulièrement Moorea
participant ainsi à la promotion touristique du Fenua.

Vous retrouverez vos rubriques habituelles avec la présentation des dernières œuvres de Gotz

Nous donnerons un coup de chapeau et toutes nos félicitations à notre Miss Moorea Hinatea
Blais qui vient d’être sacrée 1ère dauphine de Miss Tahiti 2017.
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M. Teva ROHFRITSCH Vice-Président,
Ministre de l’économie et des finances,
en charge des grands projets d’investissement
et des réformes économiques

Green Pearl Golf Course 

Le Pays, la SOCREDO ainsi que des investisseurs locaux travaillent sur le
projet d’hôtels attenant au Green Pearl Golf Course de Temae, la construc-
tion d’un condominium côté montagne est également envisagée. 
La mise en œuvre de ces projets est actuellement bloquée suite à de nouvelles
actions en justice engagées par l’ancien propriétaire M.GREGORI qui
conteste le jugement du Tribunal de Commerce de Papeete.  
— « Nous sommes dans l’attente de la recevabilité de ce recours, souligne
Teva ROHFRITSCH, nous continuons cependant à monter le projet sur le
plan juridique, financier, architectural, car en cas de rejet de ce recours, l’opé-
ration pourrait se débloquer très rapidement, cependant nous ne pouvons
pas démarrer les travaux tant que la justice ne s’est pas prononcée. 
Nous ne pouvons que regretter que M. GREGORI, avec tout le mérite qu’on
lui reconnaît pour avoir valorisé ce site bloque son développement, car la
construction d’un hôtel, ce qu’il avait souhaité faire à l’époque, est la seule
solution pour apporter le niveau d’exploitation vitale pour le golf et qui
permettra de créer des emplois sur Moorea.
Nous sommes confiants, l’achat du golf ayant été fait suite à une procédure
devant le Tribunal de Papeete, mais en attendant l’ultime décision de Justice
sur la recevabilité de ce recours, ce qui peut prendre un an, nous continuons
à travailler sur le projet d’hôtel ». 
Différentes chaînes d’hôtels sont intéressées, dont Marriott International Inc,
groupe hôtelier américain spécialisé dans l'hôtellerie de luxe.  

Site de l’ancien hôtel Cook’s Bay

Le premier appel à projets ayant été infructueux, le dossier déposé par
un investisseur local est actuellement à l’étude par les équipes techniques de
TNAD, cette proposition conserverait la vocation touristique du site. 
— « Avec Mme Nicole BOUTEAU, nous poussons pour que la vocation
touristique soit conservée dans la mesure où des installations pour l’accueil
des croisiéristes ont été récemment aménagées. Il y a eu beaucoup trop
d’attente concernant ce site, et mon souci est que ce projet soit pérenne ».

Après son rachat par le groupe Socredo, en octobre
2015, le golf de Moorea reprend vie. 
La nouvelle Direction a engagé d’importants travaux pour
réhabiliter le parcours, mais également ses infra-
structures. À l’heure où le tourisme « golfique » est en
plein essor dans le monde, divers groupes hôteliers
ainsi que des investisseurs locaux se sont montrés
intéressés par le site de Temae.
Un hôtel est un élément majeur dans l’exploitation d’un
golf, de plus cela permettrait de créer une nouvelle
dynamique en matière d’emploi.

Fermé au début des années 2000 et acheté par TNAD
en mars 2009, il est totalement à l’abandon à la vue des
croisiéristes qui accostent dans cette baie mythique de
Moorea.
Différents projets, dont un Institut de la Mer (formation
et recherche), puis une maison de retraite, avaient été
envisagés ; aujourd’hui, la Vice-Présidence et le
Ministère du Tourisme souhaitent que le site conserve
sa vocation touristique.

Le plan d’actions économiques, lancé en avril 2016, consistait
à relancer la consommation et l’investissement des ménages et le
développement des entreprises. 
De nombreuses mesures sont mises en place dont l’aide à
l’investissement des ménages et le soutien du BTP notamment
pour le second œuvre, l’aide à l’équipement et à la revitalisation
des commerces de proximité ainsi que l’opération voiture propre.
Sur Moorea, une vingtaine de commerces et entreprises ont déjà
pu bénéficier de ces différentes actions en faveur de la relance
économique, concernant les grands projets d’investissement le
Pays privilégie le développement touristique porteur d’emplois et
comme le souligne Teva ROHFRITSCH : « Moorea en tant que
destination touristique a un bel avenir à condition que cela se fasse avec
la population, et au-delà des produits touristiques il faut perpétuer l’art
de vivre de l’île ». 
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Aujourd’hui, le Pays maîtrise quatre hectares sur quinze, et si
certaines familles ne veulent toujours pas vendre leur parcelle,
d’autres en demandent un prix trop élevé pour que le Pays
puisse en être raisonnablement acquéreur.  
Teva ROHFRITSCH rappelle que depuis de nombreuses années
le Pays essaye de restituer la vocation touristique du site : 
— « J’ai proposé au Conseil des ministres que sur le foncier
qui est déjà propriété du Pays, un accès à la mer soit ouvert
pour les résidents et les touristes, en aménageant, sur cette
zone, une plage publique avec sanitaires, coin pique-nique,
parking et gardiennage.
Il n’y aura pas de snack, l’idée étant de faire bénéficier de ce
nouvel apport de clientèle à l’ensemble des commerces autour
de ce lieu, magasins, restaurants, snacks… »

Faire revivre cette partie de Moorea.
— « En début d’année, nous nous étions engagés vis-à-vis des
patentés de Moorea à nettoyer cette parcelle, c’est fait, j’ai
demandé à TNAD que, dès le mois de juillet, nous puissions
livrer un premier niveau d’aménagement, parking, sanitaire,
tables… pour que lors des prochaines grandes vacances, cette
nouvelle plage publique soit opérationnelle. 

Durant la poursuite des négociations avec les propriétaires,
d’autres aménagements pourraient être envisagés : 
— « En 2003, lorsque j’étais en charge du Tourisme j’avais
rencontré une partie des propriétaires, nous avions trouvé un
accord ; je comprend que le foncier soit sensible chez nous et
il ne s’agit pas de contraindre ceux qui ne veulent pas vendre,
je respecte la propriété individuelle, mais il faut rendre à ce
site son activité touristique ; nous savons que sur Moorea et
sur Haapiti en particulier il n’y a plus assez d’activités pour
que nos jeunes puissent trouver du travail, de nouveaux hôtels
permettraient de redévelopper l’emploi.  
Il faut trouver un partenariat gagnant gagnant avec les
familles, je ne veux pas les contraindre comme cela a pu être
fait par le passé, il faut que nous soyons créatifs tous ensemble,
pour remettre en valeur l’un des plus beaux sites touristiques
de Moorea. 
La valorisation du site permettra de redonner confiance et
nous accompagnerons tous les projets de créations d’entre-
prises autour de la plage publique, aussi bien des pensions de
famille que des prestataires, locations de jet ski, kayak… ».   

Implanté à Haapiti depuis 1963 sur un terrain de 15 ha bordé d’une plage de 300 m, le Club Med faisait partie de l’histoire du
tourisme sur Moorea. Lorsqu’en 2002, en prévision d’importants travaux de rénovation le Club propose de renouveler, avec dix
années d’anticipation, son bail emphytéotique, les 29 familles propriétaires de ce terrain en indivision ne parviennent
pas à trouver un terrain d’entente, le Club Med met fin aux négociations en 2003 et ferme en 2005 après plus de 40 ans
de présence à Moorea. Plus de 170 salariés, sans compter les pêcheurs, agriculteurs, artisans perdent, soit leur emploi, soit une
partie importante de leurs revenus et de leur pouvoir d’achat. 
Depuis 12 ans, le problème foncier persiste et aucun projet touristique d’ampleur internationale, qui aurait dynamisé
l’environnement social, économique et culturel n’a pu voir le jour.  
Le Pays a pu racheter quelques parcelles qui vont permettre d’ouvrir une nouvelle plage publique. 

Investissements sur une partie de la zone de l’ancien Club Med.

Le Pays a mis en place un dispositif d’aide à
l’équipement des petites entreprises et à la
revitalisation des commerces de proximité
avec un financement de 70% des travaux et
50% des équipements. 
Ces aides ont des retombées positives sur
différents secteurs d’activités notamment
pour les rénovations de commerces avec des
travaux qui donnent du travail à de petites
entreprises du bâtiment ;
— « C’était le but que je recherchais en met-
tant en place ces mesures, remarque Teva
ROHFRITSCH, que ce soit pour agrandir,
réaménager, rééquiper des commerces de
proximité et des petites entreprises ; 
en cumulant les deux dispositifs, c’est à peu

près 50 millions xpf qui sont réinjectés dans
l’économie de Moorea cette année.
Ce dispositif de relance économique, mis en
place sur deux ans, 2016 et 2017, sera sans
doute pérennisé, mais avec des aides plafonnées
à 30%. Le Pays, avec la SOFIDEP, a également
mis en place des mesures de soutien et
d’accompagnement de projets de création et
de développement d’entreprises ».
Relance du dispositif voiture propre.
La baisse de la fiscalité sur les véhicules
hybrides, avec des prix abordables et compétitifs
par rapport aux véhicules essence ou diesel,
permet aux particuliers d’améliorer le budget
consacré aux carburants et relance le secteur
automobile. 

Dispositif d’aide à l’équipement des petites entreprises.

Sur Moorea, pour 2017,  
cinq dossiers ont été déposés
représentant une dizaine de
millions d’investissements au
titre de l’aide aux commerces
de proximité et une trentaine de
millions xpf ont été accordés
pour  une  quinzaine
d’aides  à l’équipement et à la
création d’entreprises.

Renseignements auprès
de la DGAE ou 
à la Chambre de Commerce  
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La Sofidep assure une mission d’intérêt général au service de
l’ensemble des très petites, petites et moyennes entreprises
polynésiennes. 

Grâce au Prêt d’Aide et à la Création d’Entreprise (P.A.C.E),
la Sofidep soutient et accompagne des projets de création et
de développement de TPE/PME dont l’investissement global ne
dépasse pas 10 millions F.CFP.

Le P.A.C.E finance votre trésorerie de départ et les aléas
du démarrage (frais d’exploitation, loyers, salaires, cautions,
assurances, etc.) ainsi que l’achat et le renouvellement de petits
matériels et d’équipements. 
Grâce à ses modalités avantageuses, le P.A.C.E met toutes les
chances de votre côté pour créer, agrandir ou développer votre
entreprise. 

Vous avez des questions ? 
• Le P.A.C.E doit-il intervenir en complément d’un prêt
auprès d’une banque ? 
La Sofidep finance seule vos besoins jusqu’à 5 millions F.CFP .
Au-delà, le complément peut être financé soit par apport
en fonds propres ou quasi fonds propres, soit par crédit
bancaire.

• Mon projet doit-il avoir une taille maximum ?
Oui, le montant de votre projet ne doit pas dépasser 
10 millions F.CFP ; au-delà, la Sofidep peut vous proposer
d’autres dispositifs, en partenariat avec votre banque. 

• Dois-je avoir un apport personnel ?
Non, pas nécessairement. 

Quelles sont les modalités ? 
• Bénéficiaires :

Les entreprises en cours de création ou créées depuis
moins de 5 ans.  

• Taille de l’investissement : 
Le montant des besoins doit être inférieur à 10 millions F. CFP.

• Montant du prêt :
Jusqu’à 5 millions F. CFP, selon les besoins de financement
à justifier pouvant être complétés par financement
bancaire ou apport en fonds propres 

• Taux d’intérêt : 
3 % l’an fixe. 

• Durée du prêt : 
Remboursement par mensualités en 1 à 7 ans avec différé
total possible jusqu’à 24 mois. 

• Garantie : 
Une assurance-décès uniquement. 

• Sans frais de dossier. 

Pour plus de renseignements :
40 50 93 30

Rue Dr. CASSIAU - (Rue de la CCISM)
contact@sofidep.pf - www.sofidep.pf 



Des projets innovants.
La direction Générale des Affaires économiques
est dotée d’une compétence générale d’interven-
tion, d’organisation et de proposition en matière
économique, l’un de ces grands projets porte sur la
mise en place d’un programme immobilier d’en-
treprises sur l’ensemble du Pays qui permettrait
d’aller plus loin que le dispositif d’ateliers relais

déjà existant ;  la CCISM, en charge de leur gestion, a constaté
une certaine saturation, de plus, elle ne peut faire face à
certaines demandes notamment en matière de locaux pour
des activités en rapport avec l’agroalimentaire qui néces-
sitent des aménagements spécifiques au niveau hygiène
et sécurité, Willian VANIZETTE souligne : 
— « Moorea est directement concernée par cette problé-
matique rencontrée par la CCISM, il nous faut envisager
la possibilité de compléter l’immobilier d’entreprise existant,
le Pays et plus particulièrement le Vice-Président se sont
engagés dans un programme d’investissement sur
l’immobilier d’entreprise ; nous avons pour objectif de
travailler en partenariat avec les communes, ce qui pour-
rait aller jusqu’à la mise à disposition de foncier viabilisé,
en fonction des compétences communales, pour réaliser une
véritable zone d’activités, nous avons engagé des démarches,
auprès des communes, pour analyser les possibilités
d’aménagement de ces zones d’activités. Le Pays pourrait
intervenir avec une convention de partenariat en investissant
dans la construction d’ateliers relais de nouvelle génération,
à l’image des pépinières d’entreprises et incubateurs
[1], espaces de co-travail [2] ou encore Fab-Lab [3]. 
Beaucoup de ces nouveaux concepts ont émergé à travers
le Monde, il est souhaitable de les adapter à la Polynésie et
nous allons suivre avec beaucoup d’intérêt l’incubateur
PRISM mis en place en mai dernier par la CCISM ». 

PRISM, 
l'incubateur de projets et de start-up.
Avec l’incubateur PRISM, la CCISM veut impulser une
nouvelle méthode de travail en collaboratif qui n’isole pas
les entrepreneurs, mais permet une synergie de compé-
tences. Les sept start-uper retenues vont bénéficier d’un
accompagnement adapté à leurs besoins avec notamment
une mise à disposition d’un espace de co working et
un réseau de mentors, des professionnels ou experts
qui viendront conseiller, questionner et challenger tous

les projets dans les domaines qui permettront de faire
éclore les start-up. Un accompagnement opérationnel
sera mis en place par la responsable du PRISM, Capucine
Moyrand, qui consistera en une gestion de projets et
un accompagnement au quotidien.
— « Ce projet PRISM mis en place par la CCISM nous
intéresse et le Pays serait prêt à envisager ce type d’incubateur
au niveau de la Polynésie, précise Willian VANIZETTE,
nous permettre d’évaluer la demande, actuellement il y a
déjà une cinquantaine de porteurs de projets qui se sont
manifestés, beaucoup d’entre eux dans le domaine du
numérique, cet incubateur ne pourra accueillir que 8 à 10
porteurs de projets du type start-up numérique.
Le fait de réunir plusieurs porteurs de projets, avec un
intérêt commun, dans un même endroit va créer
une émulation et permettre de lier un partenariat entre
ces différentes entreprises avec des complémentarités de
compétences dans le développement de ces start-up. 
C’est ce type de concept immobilier moderne qu’il faut
développer et non pas juste un espace physique.
Nous estimons qu’il faut au moins une pépinière
d’entreprises et un incubateur pour accueillir des start-
up permettant de développer des idées innovantes de
relance économique ».

Moorea pourrait tout à fait se prêter à ce type
d’aménagement.
Pour Willian VANIZETTE, Moorea pourrait devenir
une île référence en matière de développement durable
avec une autosuffisance énergétique, développant en
parallèle une agriculture bio et raisonnée ;
— « Il peut y avoir de nombreux projets concrets pour que
Moorea devienne une île “durable”, elle peut aller dans
cette optique à condition qu’il y ait une réelle volonté.
Afin de développer ce genre de concept, nous pourrions
envisager d’installer sur l’île une pépinière d’entreprises,
c’est un concept un peu plus sophistiqué que les ateliers
relais qui proposent des services communs, comptabilité,
secrétaire, conseils... cela fonctionne très bien en
Nouvelle-Calédonie où ces pépinières sont gérées par la
Chambre de Commerce et elles ont fait leurs preuves en
Métropole en favorisant le développement de nouvelles
entreprises. Moorea s’inscrit tout à fait dans cette dyna-
mique et nous allons étudier la possibilité d’un partenariat
avec la commune de Moorea sur ces différents dossiers.

Dans le cadre du plan de relance de l’Économie polynésienne, la DGAE
(Direction Générale des Affaires Économique) joue un rôle important
dans l’application des décisions politiques du Gouvernement et de son
Vice-Président en charge de l’Économie.

Afin de connaître les différentes actions et projets de la DGAE nous
avons rencontré son directeur, William VANIZETTE.

[1] Une pépinière d'entreprises est une structure dédiée aux entrepreneurs en herbe venant de
créer leur structure. Elle propose, pour un coût attractif, un espace de travail (avec bureaux,
salles de réunion, espace détente, etc.), des services (accueil téléphonique, gestion courrier...) et
un accompagnement personnalisé et l’incubateur s’adresse à des sociétés très jeunes ou même
encore en création, en leur proposant un ensemble de services adaptés à leur besoin.
[2] Co-travail - espaces de travail partagés et collaboratifs. 
[3] Fab-Lab - lieu ouvert au public où il est mis à sa disposition toutes sortes d'outils, notamment
des machines-outils pilotées par ordinateur, pour la conception et la réalisation d'objets.

© fr.123rf.com/mindscanner
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La zone de Vaiare adaptée pour développer 
l’économie bleue [1].
— « Il faut aussi tirer parti de la situation géographique de Moorea qui
possède un fort potentiel et il faut créer une synergie des porteurs de
projets autour des zones déjà orientées vers l’économie bleue, rap-
pelle William VANIZETTE ; la zone de Vaiare avec le port, la marina,
est tout à fait adaptée pour l’installation d’activités connexes type ac-
castillage, et pourquoi ne pas envisager la création d’une marina à sec. 
À l’image du cluster maritime [2] créé en 2014, le Pays est favorable à
la création de nouveaux clusters [3] qui regrouperaient des décideurs
et qui leur permettraient d'augmenter leurs opportunités d'affaires et
de croissance, nous croyons en cette synergie des porteurs de projets
et au développement économique qu’elle génère, à l’exemple du domaine
d’Opunohu qui commence à être valorisé par plusieurs projets
d’investissement, tels que l’accrobranche, l’agriculture bio, les sentiers
de randonnée…
L’addition de tous ces projets sur cette zone d’activités est un excellent
vecteur de développement économique pour Moorea.

Moorea doit retrouver la place qu’elle occupait il y a
quelques années au niveau de l’économie touristique.
— « L’île sœur a beaucoup souffert lorsque certains complexes hôteliers
ont arrêté leur activité comme le Club Med, entraînant de nombreuses
cessations d’activités connexes dans ce secteur de Haapiti. 
Il faut retrouver cette dynamique et nous pensons que le moment est
propice puisque la fréquentation touristique est en hausse et s’accélère
depuis deux ans avec des prévisions très positives pour l’avenir.
Il y a des opportunités d’investissements qu’il faut concrétiser en matière
d’hôtellerie, car ces investissements structurants vont servir de
locomotive pour l’activité économique de l’île.  
Moorea ne retrouvera son dynamisme économique que par la réa-
lisation de tels investissements qui auront un impact sur l’activité
économique en général ».

[1] L’ÉCONOMIE BLEUE EN POLYNÉSIE FRANÇAISE  Source : Dossier ISPF - Un atout et des opportunités de croissance 
L’économie maritime englobe toutes les activités économiques liées aux océans, mers et côtes. 
Elle comprend aussi l’ensemble des activités de soutien directement et indirectement nécessaires à son fonctionnement. L’économie bleue recouvre donc
des domaines très variés, du secteur primaire (pêche et aquaculture en mer), secondaire (transformation des produits de la pêche, construction navale
et portuaire, production énergétique, gestion des câbles sousmarins, production d’articles liés aux sports nautiques), mais aussi tertiaire (commerciali-
sation des produits de la mer, prestations de transport de passagers et de marchandises, prestations nautiques, entretien portuaire et naval, exploitation
des ports, sauvetage en mer, aménagement du littoral, signalisation et cartographie, recherche et développement, formation aux métiers de la
mer, prestations de banque et d’assurance, etc.). Le tourisme en fait également partie …
http://www.ispf.pf 

[2] L’association loi 1901 « Cluster Maritime de Polynésie française » [CMPF] a été créée le 2 juin 2014, sur le modèle du Cluster Maritime Français,
avec qui elle entretient des liens privilégiés. Cinquième Cluster Maritime d’Outre-Mer, elle réunit des acteurs privés issus de l’ensemble des secteurs de
l’économie maritime autour d’une vision commune : le développement d’une Economie Bleue durable, sur la plus grande ZEE française. Le CMPF
se veut ainsi force de proposition et moteur pour l’économie de la Polynésie française, travaillant en partenariat avec des acteurs tant privés que publics,
sur des projets transversaux et structurants.
http://www.cluster-maritime.pf/

[3] Les clusters sont des réseaux d’entreprises constitués majoritairement de PME et de PME, fortement ancrés localement souvent sur un même créneau
de production et souvent à une filière. Dans une économie mondialisée, les clusters permettent, en fédérant les énergies, de conquérir des marchés qui
n’auraient pas été accessibles par des entreprises seules.
https://franceclusters.fr

Projet d’extension 
de la marina de Vaiare

Le projet, rejeté par le conseil municipal en 
mars 2016, aurait pu apporter :
— 150 places à quai uniquement pour 

des navires étrangers de passage;
— Une zone de carénage et de réparation 

navale;
— Une zone pour un restaurant;

Pour Moorea et Vaiare, c’était :
— Une dizaine d’emplois créés sur le site;
— Plus de 20 millions de francs annuels 

de dépenses locales des navires étrangers;
— Un site plus ouvert à la population ;

« Il faut concrétiser
les opportunités

d’investissements
en matière 

d’hôtellerie car ils
sont structurants

et vont servir 
de locomotive
pour l’activité 

économique de 
l’île »

« Il ne faut pas 
que les porteurs de projets 

soient isolés, 
c’est le rôle des pouvoirs
publics de structurer le

dialogue 
et le partenariat avec des
collectifs d’entreprises…»
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Magazine de Moorea : 
— Quelles sont les différentes aides proposées par la
DGAE ?
William Vanizette :
 — Nos dispositifs d’aide appellent à être mieux diffusés
et connus sur Moorea, les petites entreprises et les
commerces de proximité doivent savoir que nous
sommes à leur disposition pour satisfaire leurs besoins en
matière d’investissement. 
Des dispositifs tels que l’AEPE (Aide à l’équipement des
petites entreprises) et l’ACPR (Aide pour la revitalisation
des commerces de proximité et des restaurants) ont été
créés, l’an dernier par le Gouvernement à l’initiative du
Vice-Président dans le cadre du plan d’action de la relance
économique, ces dispositifs fonctionnent bien et nous
avons 400 dossiers en cours d’instruction sur l’ensemble
du Pays, et des entreprises de Moorea ont déjà pu faire
appel à ce dispositif, fin avril nous avions une vingtaine
de dossiers.

Il faut que les entreprises sachent que nous
sommes à leur écoute et à leur disposition.
— L’aide aux petits équipements d’entreprise peut aller
jusqu’à 50% de l’investissement total, avec plafond de
3 millions xpf, quant à l’aide pour la revitalisation des
commerces de proximité et des restaurants peut s’élever
jusqu’à 70% avec un plafond de 5 millions xpf, ce sont des
aides significatives en matière de cofinancement des
investissements d’entreprises, dans le but d’aider à la
modernisation de nos entreprises et d’améliorer ainsi leur
compétitivité, c’est fondamental pour la DGAE de
faciliter l’offre de produits à de meilleurs prix et à de
meilleures qualités pour le consommateur Polynésien,
mais aussi pour l’exportation.

Nous avons besoin d’améliorer la compétitivité de
toutes nos entreprises.
— Le deuxième objectif de ces dispositifs c’est aussi la
relance de l’activité économique, car, lorsque les entreprises
investissent, elles font travailler différents corps de métier
notamment du bâtiment.
L’attribution de ces aides se fait sur dossier, avec des
conditions d’éligibilité précises, les entreprises peuvent
s’informer sur notre site www.dgae.gov.pf et télécharger
les formulaires et regarder les conditions d’éligibilité et les
pièces à fournir.
Il y a des délais de procédure, mais l’administration fait en
sorte qu’ils soient les plus courts possible, toutefois il faut
compter 3 à 4 mois de délais d’instruction entre la date du
dépôt de la demande d’aide et son octroi sur le compte de
l’entrepreneur. 

D’autres dispositifs peuvent contribuer à la relance
économique avec notamment les grands projets
d’investissement qui peuvent bénéficier de la
défiscalisation locale en complément de la nationale.
Nous constatons un regain des investissements dans
le secteur de la rénovation qui touche principalement
Bora Bora et nous espérons que sur Moorea il y aura
également des investissements pour la rénovation visant
à conforter le positionnement des hôtels 4 ou 5 étoiles, car
il faut que notre offre hôtelière soit adaptée au niveau
d’exigence des touristes. 
Dans le cadre d’investissements en provenance de
l’étranger, nous croyons au concept de l’immobilier
résidentiel destiné à des particuliers aisés, nous pensons
que le Pays peut accueillir ce type d’investissement bien
encadré, dans des termes précis, à hauteur de 100M xpf
pour la construction de logements avec des avantages
particuliers de résidence ; nous travaillons en étroite
collaboration avec l’État pour que les conditions de permis
de séjour soient plus diversifiées afin de pouvoir accueillir
ce type d’investisseurs.

— Proposez-vous d’autres aides ?
— Le Gouvernement a mis en place une prise en charge
du fret des îles vers Tahiti ; la DGAE propose un dispo-
sitif qui permet de neutraliser le coût du fret, il s’adresse
aux porteurs de projet en produit agricole ou agroalimen-
taire dont le principal marché se trouve sur Tahiti,
l’usine des jus de fruits sur Moorea est concernée par ce
dispositif. 
Nous constatons une pénurie d’offres de produits agri-
coles, et Moorea possède un potentiel de production qui
pourrait répondre en partie à la demande ; avec l’Aide à
l’Équipement des Petites Entreprises, la DGAE peut aider
entre autres les activités de transformation des matières
premières issues du secteur primaire en produits alimentaires,
tel que les apiculteurs… 

— Quelles sont les autres missions de la DGAE ?
— Notre activité traditionnelle de lutte contre la vie chère, qui
a été renouvelée avec la loi sur la concurrence, est fondamen-
tale, nous sommes dans la régulation concurrentielle et nous
croyons aux nouveaux entrants qui investissent dans différents
secteurs d’activité, ce sont eux qui vont faire que les niveaux
de prix élevés que nous constatons encore vont s’ajuster à la
baisse et que notre économie va être redynamisée. Notre
action de contrôle concerne aussi le respect de la régle-
mentation notamment sur les produits PPN et les produits
à marge libre. Nous tournons tous les 2 mois sur Moorea
pour vérifier que les commerçants respectent les règles en
vigueur, nous ne relâchons pas la pression à ce niveau-là.  

LA DGAE, UN SOUTIEN À L’ÉCONOMIE POLYNÉSIENNE

La Direction Générale des Affaires Économiques (DGAE), créée par l’arrêté n°1036 CM 
du 21 juillet 2011, modifiée par l’arrêté n°1876 du 17 décembre 2013, est dotée d’une compétence 
générale d’intervention, d’organisation et de proposition en matière économique. 
Elle est chargée de :
— MODERNISER ET ACTUALISER LA RÉGLEMENTATION ÉCONOMIQUE GÉNÉRALE.
— RÉGULER L’ÉCONOMIE POLYNÉSIENNE.
— RÉALISER DES PRÉVISIONS ÉCONOMIQUES ET 

ÉTUDES RELATIVES À LA RECONVERSION ÉCONOMIQUE.
— SOUTENIR ET ACCOMPAGNER LES ENTREPRISES POLYNÉSIENNES.
— DÉVELOPPER LES INVESTISSEMENTS ÉTRANGERS À CARACTÈRE ÉCONOMIQUE. 
— INFORMER ET PROTÉGER LES CONSOMMATEURS.
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Nature des investissements éligibles :
Les dépenses éligibles portent sur l’aménagement et la rénovation du local exploité par l’entreprise, à savoir :
• la mise en valeur des enseignes commerciales et publicitaires et façades extérieures ;
• la réalisation ou la rénovation des vitrines ;
• les aménagements extérieurs visant à faciliter l’accès des consommateurs (rampe d’accès pour les personnes à mobilité réduite,…) ;
• les aménagements intérieurs (revêtement, éclairage, climatisation,…) ;
• les équipements et mobilier d’exposition (comptoir, meubles d’exposition, gondoles,présentoirs,…).
Dépenses non éligibles : dépenses engagéesavant le dépôt de la demande d’aide.

Conditions d’éligibilité
Les entreprises sollicitant l’aide :
• doivent disposer d’une patente de commerçant de
biens ou services de proximité ou correspondant à
une activité de restauration ;
• doivent être propriétaire ou locataire d’un local
situé en Polynésie française, ayant une surface de
vente ou de restauration inférieure à 150 mètres carrés ;
• ne doivent pas faire l’objet d’une procédure de
redressement ou liquidation judiciaire ni être en état
de cessation de paiement ;
• doivent être à jour de ses obligations fiscales et
sociales.

Les secteurs d’activité
Les bénéficiaires de l’aide pour la revitalisation des
commerces de proximité et des restaurants sont des
entreprises exerçant une activité de commerce de
biens ou services ou de restauration.

• Sont exclues du bénéfice de l’aide, les entreprises
exerçant une activité de commerce de biens ou
services ou de restauration de manière ambulante.

Le montant de l’aide attribuée ne
pourra pas excéder

70% du montant total hors TVA
des dépenses éligibles,

dans la limite de 5 000 000 F CFP.
Il est déterminé sur

la base d’un plan de financement.

Aide à l’Équipement des Petites Entreprises

Aide à la Revitalisation des Commerces de Proximité et des Restaurants

Le montant de l’aide attribuée 
ne pourra pas excéder

50% du montant total hors TVA
des dépenses éligibles,

dans la limite de 3 000 000 F CFP.
Il est déterminé sur

la base d’un plan de financement

Nature des investissements éligibles :
• acquisition d’équipements neufs,
• aménagement des locaux dédiés à l’activité,
Dépenses non éligibles : dépenses engagées avant le dépôt de la demande d’aide.

Les secteurs d’activité éligibles
• artisanat : activités professionnelles indépendantes
de production, de transformation, de réparation ou
de prestation de services, exercées grâce à un savoir-
faire particulier et hors contexte industriel ;
• la transformation : activités de transformation et
de fabrication de biens à l’exception de la fabrication
de boissons alcoolisées, de produits à base de tabac
et de la cokéfaction et du raffinage ;
• l’apiculture ;
• les prestations de services : activités du secteur
tertiaire (le transport, la construction, l’hébergement,
la restauration, les services aux entreprises, les services
aux particuliers) ;
• l’économie numérique : activités reposant sur les
technologies de l’information et de la communication

(création et développement d’applications, de logiciels
et de contenu numérique, traitement ou stockage
de données numériques) à l’exception du négoce de
matériel ;
• l’économie circulaire: activités visant à augmenter
l’efficacité de l’utilisation des ressources et à diminuer
l’impact sur l’environnement. Elles reposent sur des
principes d’éco-conception, d’écologie industrielle et
territoriale, d’économie de la fonctionnalité, du
réemploi, de réutilisation, de réparation et de recyclage;
• l’agroalimentaire durable : activités qui transforment
des matières premières issues du secteur primaire en
produits alimentaires. 
Elles présentent un caractère durable dans le modèle
d’affaires ou dans le processus de production qui vise à
limiter leur impact sur l’environnement.

« Aucun secteur économique n’est
condamné. Il y a beaucoup de 
modèles économiques à renouveler
dans tous les secteurs, c’est ce que nous
constatons sur Tahiti avec beaucoup
de jeunes porteurs de 
projets qui renouvellent les modèles
économiques notamment dans la 
restauration, mais aussi dans la trans-
formation agroalimentaire, ils vien-
nent avec des idées neuves et 
apportent innovation et dynamisme
dans notre tissu d’entreprises, c’est une
émulation intéressante ».

« Nous constatons une pénurie d’offres de produits agricoles, et Moorea possède un potentiel 
de production qui pourrait répondre en partie à la demande ».

Retrouvez toutes les informations :
www.dgae.gov.pf 







Schéma Directeur d’Aménagement Numérique

de la Polynésie française

Porté par la Présidence, le Schéma Directeur d’Aménagement Numérique (SDAN)
de la Polynésie française constitue le référentiel commun des actions publiques et
privées pour le développement du numérique sur le territoire polynésien. 
Il a été élaboré avec l’appui du Haut-Commissariat de la République en Polynésie
française, de la Direction générale de l’économie numérique (DGEN) et de la
Caisse des Dépôts. Au cours de son élaboration, 72 personnes réparties au sein de
49 organisations ont été auditionnées.

Des enjeux inédits
Comme le reste du monde, la Polynésie française s’approprie aujourd’hui
le numérique. Sa situation géographique inédite (un territoire fragmenté
sur un espace maritime grand comme l’Europe) et la répartition
déséquilibrée de sa population (70% des 270 000 habitants vivent sur la
seule île de Tahiti) font du développement numérique un levier majeur
pour compenser les situations d'isolement et d’éloignement. 
Par ailleurs, avec près de 22% de demandeurs d'emploi, la transition
numérique des entreprises et le développement de la filière digitale
pourraient constituer de réels vecteurs de développement économique
du Pays et de réduction des inégalités.

Des infrastructures étendues mais insuffisantes
Bien que la Polynésie française bénéficie aujourd’hui d’une infrastructure
étendue, certaines îles restent faiblement desservies et le risque de
coupures sur l’unique câble international constitue un frein économique
tangible.
La multiplication des usages associée aux terminaux numériques
tend à accroître sensiblement les besoins en connexion des foyers.
C’est pourquoi l’OPT a engagé ou étudie plusieurs projets :
· Déploiement du FttH [1] - en cours - sur Tahiti et Moorea afin de
raccorder 37 000 foyers d'ici 2020,
· Sécurisation du territoire avec l'arrivée d'un second câble optique sous-
marin international, depuis les Samoa,
· Construction, d'ici la fin 2018, d’une extension du câble Honotua
domestique pour le raccordement des Tuamotu et des Marquises,
· Optimisation des capacités satellitaires,
· Déploiement de la 4G.

[1] Un réseau FTTH (de l'anglais : Fiber to the Home, ce qui signifie « Fibre optique jusqu'au domicile ») est un réseau de télécommunications
physique qui permet notamment l'accès à internet à très haut débit et dans lequel la fibre optique se termine au domicile de l'abonné.

Extraits Schéma Directeur d’Aménagement Numérique (SDAN) 2017

L’objectif du Schéma Directeur d’Aménagement
Numérique (SDAN) est de garantir une action
cohérente et efficace en vue d’un aménagement
équilibré de l’ensemble du Pays et de lutter contre
la fracture numérique du « haut débit » et du
« très haut débit » entre les différents archipels de
la Polynésie française.
Sa mise en oeuvre constitue un enjeu économique
et social, facteur de croissance, d’attractivité et de
développement durable de la Polynésie française.

Une Polynésie connectée

Dispositif d'aide à la connexion des entreprises.
La nouvelle loi ACE60 (portant création du dispositif d’aide à la connexion des entreprises)
publiée le 21 octobre 2016 permet aux entreprises individuelles patentés de Polynésie
française de financer facilement leurs investissements pour se connecter à internet,
comprenant :
· Les frais de raccordement au réseau d’un opérateur de télécommunications ;
· Les frais d’installation dans les locaux de l’entreprise ;
· L’achat du matériel permettant de se connecter à Internet ;
· Les frais de mise en service.

Les subventions participent à hauteur de 70% des dépenses de l’entreprise, pour des
montants ayant pour limite 100 000 XPF. L’aide ne peut être donnée qu’une fois aux
bénéficiaires sur une période de 3 ans à compter de son attribution et dans la limite
des financements disponibles. 
La DGEN est responsable du bon fonctionnement du dispositif, avec pour charges :
· L’information de la réception et de l’instruction des demandes ;
· La gestion financière du dispositif ;
· La notification des arrêtés d’attribution ou des décisions de rejet ;
· Le contrôle des obligations des bénéficiaires.
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Schéma Directeur d’Aménagement Numérique

de la Polynésie française (suite)

Recommandation de stratégie opérationnelle Polynésie numérique

Une ambition pour 2022 : indicateurs
· Aménagement numérique : 
qualité de service haut et très haut débit et une dynamique concurrentielle au standard mondial
· Administration numérique :
dématérialisation à 100% des démarches administratives et de 80% des procédures.
Constitution des principaux référentiels d’intérêt général du Pays (Exp : référentiel des services 
publics locaux)
· Éducation :
déploiement d’ENT dans 100% des établissements secondaires. Passage à un taux d’équipement 
supérieur à 25 ordinateurs tablettes pour 100 élèves
· Santé : 
20% des actes médicaux dans les archipels réalisés en télémédecine ;
réduction de 30% des EVASAN ; un système d’évacuation plus performant
· Développement économique : 
création d’une filière numérique couvrant l’essentiel de la chaine de valeur des services cloud, accès
haut débit et très haut débit compétitifs pour tous les acteurs économiques.

Une gouvernance « tous pour le numérique »
Créer un territoire connecté et innovant dans un cadre
efficace et frugal nécessite la mise en place d’une gouver-
nance solide et structurée. La Polynésie française devrait
se doter d’une structure d’une plateforme 73 de dialogue
et de coordination permettant de porter l’ambition de la
politique numérique de l’ensemble des collectivités
polynésiennes (Pays et Communes) associées à l’Etat
(Haut-Commissariat), principaux acteurs des services
publics (santé, éducation, sécurité …) et acteurs écono-
miques et sociétaux. Cette plate-forme pourrait préfigurer,
la mise en place à terme, d’une agence du numérique.

Connecter en fibre optique les sites prioritaires et
accélérer la pénétration du Très haut débit (THD)
Une des premières actions est de cibler le raccordement
des sites prioritaires de Polynésie française, à savoir les
principaux établissements publics (Pays, État, services
publics de santé, éducation …) et privés (tourisme …). En
effet, ce branchement à la fibre optique aura à la fois un
effet dynamique sur le marché du THD mais surtout le très
haut débit représente un standard pour interconnecter les
plus grands établissements impliqués dans le E-GOV et la
modernisation des services publics.

Faire du numérique un élément de consolidation
du système éducatif
L’adoption du numérique en tant qu’outil de consolidation
du système éducatif polynésien a pour objectif de favoriser
l’inscription du numérique dans les enseignements de la
primaire au lycée. Si le numérique devient un élément
essentiel de l’éducation des jeunes Polynésiens, ces derniers
doivent être accompagnés pour s’approprier pleinement
les nouveaux outils et ressources offerts par le numérique,
et être encouragés à se diriger vers les nouveaux métiers
que propose cette filière. Le recours au numérique éducatif
visera à améliorer l’offre et le niveau du système éducatif
du Pays et permettra de réduire les inégalités sociales et
territoriales en créant de nouvelles opportunités d’appren-
tissage et d’orientation professionnelle.

Développer la connexion Haut Débit dans l’ensemble
des archipels éloignés via un mix technologique
[…] Afin de permettre une connexion optimale de
l’ensemble du territoire, un mix technologique peut être
déployé afin de développer la connexion Haut Débit dans
l’ensemble des archipels éloignés.

Parmi les 12 propositions d’actions du Schéma Directeur d’Aménagement Numérique ; 

Documentation : Schéma Directeur d’Aménagement Numérique
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Benoît POUS BERTRAN de BALANDA 
– Il s’agit d’investissements locatifs dans des appartements en copropriété,
mais également en résidences hôtelières avec tous les services associés et qui
donnent la possibilité à l’investisseur d’avoir un pied-à-terre dans sept villes
américaines  (New York, Miami, Chicago, Aspen, Las Vegas, Los Angeles et à Hawaï).
L’investisseur peut y séjourner quand bon lui semble, le reste de l’année son
appartement  est loué à des touristes ce qui permet d’amortir les coûts de
fonctionnement, les taxes et les charges et de conserver un rendement convenable ;
c’est de la pleine propriété, il ne s’agit pas de timeshare.
Nous avons un partenariat historique avec le groupe Trump, mais aussi avec les
groupes hôteliers Four Seasons, W, Ritz-Carlton, Viceroy, etc. 
Dans les sept villes proposées, nous avons aujourd’hui 18 programmes différents,
ainsi, chaque investisseur a le choix parmi une variété de produits et de prix ; 
par exemple, un produit d’investissement à Miami commence à 255.000 USD,
pour atteindre des sommets, voire du « no limit », notamment à New York City
ou Los Angeles. Le produit moyen se situe entre 450.000 et 500.000 USD.

– Nous avons deux produits phares, le premier est le Viceroy Snowmass situé sur
le domaine skiable à Aspen dans le Colorado , cet endroit s’adresse tout particulièrement
à ceux qui veulent skier dans d’excellentes conditions. 
Situé au pied des pistes, le  Viceroy Snowmass est un hôtel  5 étoiles ouvert en 2009
et respectant les dernières normes écologiques ; composé de 125 suites (du studio au
deux pièces ) il possède trois restaurants et un spa ; les prix des premiers investissements
commencent à 280.000 USD.
Le deuxième, Trump Residences Waikiki se situe à Honolulu,  Hawaï où nous avons eu
de nombreux achats l’année dernière avec des prix qui commencent à 455.000 USD.
C’est  également un hôtel 5 étoiles, avec un spa et plusieurs restaurants très luxueux ; il est
situé à 15 mn de l’aéroport d’Honolulu, à deux pas de la plage de Waikiki et à côté  des
boutiques de Kalakaua Avenue ; c’est un investissement très intéressant pour ceux
qui souhaitent avoir un pied-à-terre à Hawaï.

– Généralement et selon les différents programmes, nous sommes sur une rentabilité
escomptée comprise entre 5 et 10 % net par an après revente. 
Pour les investissements hôteliers, les taux d’occupation sont  en moyenne de 80 à
85 %, mis à part Aspen qui est très saisonnier. L’hôtellerie de luxe américaine se
porte bien avec un rendement qui peut varier d’une année à l’autre; en général,
nous arrivons à dégager une rentabilité de 5% net d’impôt.
La grande particularité de l’immobilier américain réside dans le fait que depuis plus
de 30 ans il n’y pas de changement dans la réglementation et l’imposition. 
Les investisseurs connaissent les règles et cette stabilité est très appréciée par nos
clients. Avec une croissance depuis 39 mois consécutifs du secteur résidentiel et de
belles perspectives de progression, le marché se porte bien, les fondamentaux
sont là, le crédit est contrôlé et les taux d’intérêt restent relativement bas. 

– Premièrement, sur la base de l’étude patrimoniale réalisée par Crystal Finance en
Polynésie, nous nous occupons de la structuration et organisons juridiquement
et fiscalement l’investissement en fonction du profil de la personne et de sa famille,
puis, avec notre équipe et nos avocats spécialisés, nous procédons à l’acquisition.
Ensuite viendra la gestion avec l’hôtelier ou alors directement avec le locataire
si nous avons des investissements locatifs. 
Nous gérons également tous les aspects administratifs et fiscaux et ce, jusqu’à la revente.
Généralement, nous recommandons à nos clients de conserver cet investissement
pour une période de 4 à 7 ans avec une projection de plus-value entre 8 et 10%. 

Profitez de la croissance du marché américain 
tout en diversifiant votre patrimoine 

Avec CRYSTAL FINANCE, leader en conseil patrimonial international, 
& THE BLACK TULIP ORGANIZATION, spécialiste des investissements

immobiliers aux USA 

Françoise SYX Directrice régionale 
CRYSTAL FINANCE et 

Benoît POUS BERTRAN de BALANDA 
Fondateur & Président 

THE BLACK TULIP ORGANIZATION

Benoît POUS BERTRAN de BALANDA travaille
depuis 5 ans avec le groupe Crystal en Polynésie. 
Fin avril, répondant à l'invitation de Françoise Syx,
il est venu présenter ses produits d’investissements. 
Basée à New York et Miami, sa société a réalisé
plus de 375 millions USD de transactions au
cours des dix dernières années. Elle  propose
des  invest issements  dans  l ’ immobilier
rés identiel et hôtelier principalement à
New York City,  Miami, Chicago, Aspen,
Las Vegas, Los Angeles et Hawaï .
Assisté d’une équipe francophone de douze
personnes, Benoît POUS BERTRAN de BALANDA
conseille une clientèle essentiellement
d’Europe de l’Ouest mais aussi d’Asie sans
oublier de nombreux investisseurs américains.

Le 25 avril dernier, CRYSTAL FINANCE et 
THE BLACK TULIP ORGANIZATION 

ont organisé une soirée-conférence pour
présenter l’Investissement Immobilier aux
États-Unis. 
Plus d’une centaine de personnes accueillies
par Françoise SYX et son équipe  ont pu
rencontrer Benoît POUS BERTRAN de BALANDA
qui a présenté les opportunités uniques
d’investissement aux USA.

Les investissements proposés 

Deux produits phares pour la Polynésie

Une rentabilité escomptée entre 5 et 10% net par an 

Comment se déroule votre partenariat  Crystal Finance 
pour l’achat d’un produit aux USA ?





Au programme de cette mission de cinq jours au Canada,
visite des trois villes importantes que sont : Toronto,
Vancouver et Montréal et rencontre avec une vingtaine de
Tours opérators.
— « Ces rencontres ont été très positives souligne Paul
SLOAN, les professionnels du Tourisme se sont dits satis-
faits de l’ouverture du bureau Tahiti Tourisme Canada. 
Le Canada a longtemps été 5e marché émetteur, mais suite à la
chute du dollar canadien et surtout au départ du paquebot
Princess Cruise, nous avons constaté, l’année dernière une
chute de la fréquentation des touristes canadiens de l’ordre de
25% avec 6 300 visiteurs en 2016 contre 8 400 en 2015 ».

Redynamiser le marché canadien. 
Différentes actions de promotions adaptées à la clientèle
potentielle de Toronto et de Montréal vont être proposées

localement et une personne au siège de Tahiti sera dédiée
exclusivement au marché canadien. 
— « Nous voulons développer d’autres produits que les croi-
sières qui sont actuellement très prisées par les Canadiens,
précise Paul SLOAN, nous allons leurs faire découvrir les
différentes gammes d’hébergements disponibles en Polynésie,
des hôtels haut de gamme, comme le Brando de Tetiaroa,
qui est déjà vendu par les agences canadiennes, aux
pensions de famille pour les clients à la recherche
d’authenticité.  
Nous avons lancé un site web spécifique au Canada
en langue anglaise et française et nous allons éditer tous nos
éléments promotionnels avec des offres en $ canadien, car
jusqu’à l’année dernière les offres étaient réalisées en $ US ».
Tahiti Tourisme Canada participera à différentes opérations
de communications mettant en avant Tahiti et ses îles;
— « Cette année, grâce à toutes nos actions nous espérons
stabiliser le nombre de visiteurs canadiens en attendant les
effets de nos campagnes de promotion pour un résultat
escompté en 2018, note Paul SLOAN. 
Toujours dans l’optique de séduire une nouvelle clientèle de
la côte ouest, nous avons abordé l’idée de faire venir Air
Canada à Tahiti en ligne directe, le trajet Vancouver / Papeete
est estimé à 9 h 1/2 ; actuellement pour venir à Tahiti
de Vancouver il faut passer par LAX soit 2 h 40 de vol aux-
quelles il faut rajouter les 8 h entre Los Angeles et Papeete,
les discussions se poursuivent.
Nous sommes confiants sur le développement de ce marché
qui n’a pas encore été exploité à 100 %, il nous reste à
conquérir une clientèle aisée qui vit dans des régions plus
reculées du Canada et qui aime voyager ».

Après l’ouverture de Tahiti Tourisme à Toronto et une
présence à Montréal avec un représentant local, le bureau
de Tahiti Tourisme Amérique du Nord, jusqu’à présent en
charge du Canada, se recentre sur le marché américain
et devient Tahiti Tourisme US. 

Fin mai, Paul SLOAN, Directeur Général Tahiti Tourisme
s’est rendu au Canada accompagné de Gina BUNTON
Directrice des Opérations internationales et de Maire
TEIHOTAATA chargée du marché Canadien.
Au cours de cette mission de cinq jours, accompagnés par
la représentante locale Amalia MELITI,  ils ont rencontré
les professionnels du tourisme canadien et mis en place
le bureau Tahiti Tourisme à Toronto.

Rencontre avec des représentants d’Air Canada et leur filiale Tour Operator Air Canada
Vacation qui commence à vendre la Polynésie en code share avec Air Tahiti Nui.

Les chiffres de la fréquentation touristique pour
le début de l’année :
— « Le premier trimestre est légèrement négatif constate
Paul SLOAN, cela est lié principalement au départ des
paquebots, mais également à l’impact des élections
américaines et françaises, cependant nous restons
confiants, car les hôteliers nous annoncent des projec-
tions très positives dès le 2e trimestre et pour le reste de
l’année 2017. Nous pensons redevenir en positif à la fin
du 1er semestre et le rester jusqu’à la fin de l’année
conformément à nos prévisions ».

Toronto est au cœur de la vie 
intellectuelle et culturelle 
du Canada anglophone.

Montréal est considérée comme ayant 
la deuxième population francophone 
au monde après Paris.

Toronto & Montréal, deux marchés différents

Tahiti Tourisme 
Canada  

devrait participer 
prochainement à un
grand événementiel 

organisé dans le  
complexe Desjardin*

de Montréal.

*Complexe Desjardin
Plus grand complexe de

la ville il comprend 
3 tours de bureaux, une

galerie marchande de
plus de 100 boutiques,

une immense place 
publique et 

un hôtel de luxe  
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ou laissez-vous tenter par un tour du Monde 
en passant par Paris à partir de 208 101 xpf TTC 

stop over inclus pour un voyage d'un mois.

AeroMexico, Air France, Delta Air Lines et 

Korean Air ont fondé SkyTeam en juin 2000. 

Aujourd’hui, l’alliance de 20 compagnies

aériennes membres SkyTeam vous 

donne accès à 1062 destinations

dans le monde entier avec des fréquences et

une connectivité inégalées. Que vous voyagiez

pour le plaisir ou pour les affaires, 

le réseau de compagnies membres 

SkyTeam vous garantit un voyage fluide. 

TAHITI - PARIS 
VIA TOKYO

Gagnez du temps dans vos formalités à l’aéroport,
indépendamment de votre compagnie aérienne
ou de votre programme de fidélisation. Avec
SkyPriority, bénéficiez de services prioritaires
dans plus de 1000 aéroports dans le monde.

Le célèbre logo rouge SkyPriority vous permet de
vous orienter facilement et rapidement dans les
aéroports. De l'enregistrement et l'embarquement
prioritaires au traitement des bagages, en passant
par les comptoirs des correspondances et les
contrôles de douane et de sécurité, le processus
est entièrement fluide.

Chaque programme individuel d’adhésion Elite d’une compagnie
aérienne équivaut à l’un des deux niveaux 
SkyTeam Elite & SkyTeam Elite Plus 

Aeroflot - Aerolineas Argentinas - AeroMexico - Air Europa - Air France - Alitalia  

China Airlines - China Eastern - China Southern - Czech Airlines - Delta - Garuda Indonesia

Kenya Airways - KLM - Korean Air - MEA - Saudia - Tarom - Vietnam Airlines - XiamenAir 

Quels sont les avantages en tant que passager SkyTeam Elite ?
Priorité de réservation sur la liste d’attente (lorsque les tarifs le permettent)
Choix du siège
Priorité aux comptoirs d’enregistrement
Priorité à l’embarquement ou un embarquement lorsque vous le souhaitez
Franchise bagages supplémentaires

Le statut Elite atteint dans le cadre du programme de fidélité Flying Blue n’est pas
transférable vers un programme de fidélité d’une autre compagnie aérienne. Que vous
soyez, Silver, Gold, ou Platinium vous pouvez obtenir le statut SkyTeam Elite ou
SkyTeam Elite Plus, reconnu auprès des 20 compagnies aériennes membres de SkyTeam.

Quels sont les avantages en tant que passager SkyTeam Elite Plus ?

Réservation garantie en classe Y plein tarif sur les vols long-courriers complets, 
au moins 24 heures avant le départ.
Accès aux salons dans les aéroports du monde entier, quelle que soit la classe 
de voyage, pour les membres munis d’une carte d’embarquement.
Livraison prioritaire des bagages à l’arrivée, quelle que soit la classe de voyage.                                                                                                                       
Franchise bagages supplémentaires.

www.airfrance.pf

Et si vous passiez par Tokyo pour aller
à Paris avec un seul billet Air France.

Le vol aller et retour entre Papeete et Tokyo est assuré
par Air Tahiti Nui et tous les autres vols sont assurés
par Air France.  
Le transit direct dans la journée est possible en
1h de train entre  l'aéroport de Narita et l'aéroport
de Haneda.

Renseignements 
agence d'Air France rue Georges Lagarde 

ou au 40 47 47 47

Découvrez les bonnes adresses sur le guide de Tokyo :
http://www.airfrance.com

Une tradition d'excellence

Voyagez en Asie, aux États-Unis, en Europe 
en conservant vos avantages Flying Blue Elite

avec SkyTeam®

SKYTEAM®
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Jérémy a vendu son magasin de Saint Lary Soulan dans les Pyrénées
pour venir s’installer à Moorea. 
Resté en relation avec ses fournisseurs, il va pouvoir conserver des conditions
commerciales métropolitaines très intéressantes permettant une baisse
significative de l’ordre de 10% à 30% sur les prix qui étaient pratiqués
sur Moorea.  Jérémy s’est équipé d’une tour de prise de mesure numérique
haut de gamme qui lui permet, grâce à sa haute précision, de pouvoir adapter
parfaitement et précisément vos verres correcteurs sur la monture de votre
choix. Il y a, dans le magasin, un très large choix de montures, entre autres
des modèles fabriqués en France, en alliage titane qui présente une haute

Jérémy DEMANGE 
opticien-conseil 

depuis 12 ans  
vous accueille 

depuis le 1er avril 
au centre Raehau 

de Maharepa 

Grand choix de
solaires,  

MauiJim, 
RayBan, 

RipCurl... 
et 

des nouveautés
telles que 

Mauboussin

Facilité de paiement (3x sans frais).

résistance à
l’oxydation liée
aux embruns et
à la sueur, il est
également anti-
allergique.



Hinatea BLAIS  Miss Moorea 2017

Née à Afareaitu il y a 20 ans, Hinatea poursuit
actuellement ses études à l’Université de Polynésie
Française en 1ère année de licence éco gestion.
Les mathématiques sont son domaine de prédilec-
tion et elle aimerait devenir comptable ; côté loisirs,
elle est passionnée par la danse traditionnelle. 
Elle a su surmonter sa timidité pour se présenter à
l’élection de Miss Moorea pour vivre l’aventure d’un
concours de beauté et aller à la rencontrer d’autres
personnes.
Hinatea est très contente du lot offert par le Terevau,
cet abonnement d’un an va lui permettre de consacrer
cette partie de son budget pour ses études.

Sponsor officiel de l’élection de Miss Moorea  qui s’est déroulée le 8 avril dernier,
la société TEREVAU a remis de nombreux lots aux différentes lauréates, à savoir un
abonnement d’un an de transport sur le Terevau pour la Miss Moorea, ainsi que des
abonnements de 6 mois pour la 1ère dauphine et de 3 mois pour la 2ème dauphine et
pour Miss Heiva, ainsi que des gratuités pour le comité organisateur.
Pour remercier leur sponsor, Miss Moorea 2017 et Miss Heiva  sont venues poser avec
le personnel du Terevau pour quelques photos souvenirs ;  elles ont pu visiter l’ensemble
du navire sous la conduite de son capitaine Harold.

La société TEREVAU participe activement à la vie associative de Moorea.

En mai dernier, le Terevau a soutenu la compétition internationale du XTerra, qui a pu
disposer de deux voyages réservés aux concurrents de cette grande manifestation
organisée pour la 1ère fois sur l'île de Moorea

Manulani HAREHOE Miss Heiva Moorea 2017

Âgée de 22 ans Manulani est originaire de Haapiti.
Titulaire d’ un BTS de comptabilité, elle est actuellement à la recherche
d’un emploi, mais, si aucune opportunité ne se présente, elle compte
reprendre ses études pour obtenir un Master professionnel qui
lui permettrait de créer son entreprise.
Elle s’est présentée à l’élection de Miss Moorea pour vaincre sa timidité,
car elle appréhende le regard du public, et cette expérience a été très
positive.





Le 22 avril dernier, les Polynésiens se sont
rendus aux urnes pour le 1er tour des
élections présidentielles.
Sur les 13 121 inscrits que compte Moorea,
seuls 7 850 résidents ont voté, soit un taux
de participation de 36,96%, légèrement
inférieur à la participation de l’ensemble de
la Polynésie qui se situait à 38,94%.
Il est intéressant de remarquer que si Marine
LE PEN obtient 32,54% sur l’ensemble de la
Polynésie et que François FILLON arrive en
tête avec 35,28 %, Moorea s’est démarquée en
créditant Marine LE PEN de 477 voix
d’avance par rapport à François FILLON,
laissant loin derrière Emmanuel MACRON.  
Il est évident qu’il s’agissait plus d’un sondage
de popularité entre le Tahoeraa Huiraatira et
le Tapura Huiraatira plutôt que des choix
dictés par les politiques métropolitaines.

Au second tour, le FN garde une avance
de 100 voix sur Moorea.
Lors du second tour, le 6 mai dernier, cette
analyse se confirme avec une participation
en hausse sur Moorea, atteignant 47,12%, et

toujours une légère avance pour le Front
National de Marine LE PEN.
C’est dans le district de Papetoai que les
électeurs de Moorea se sont le plus mobilisés
pour le FN avec 67,24% des suffrages ex-
primés, ce qui est logique puisqu’il s’agit
de la commune de l’actuel Maire de Moorea
affilié au Tahoeraa Huiraatira. 
Quant à Emmanuel MACRON, il totalise
2 850 voix et c’est le district de Afareaitu qui
lui a été le plus favorable avec 59,94% des
votes ; le deuxième tour donne Marine
LE PEN en tête avec 100 voix d’avance.

Ce résultat offrait au Tahoeraa Huiraatira
des perceptives plutôt engageantes pour
son candidat aux élections législatives
sur Moorea, alors que sur l’ensemble de la
Polynésie, Emmanuel MACRON arrive
en tête avec 58,39% des suffrages contre
41,61% pour Marine LE PEN ;  
les chiffres de Métropole donnent Emmanuel
MACRON vainqueur de cette élection avec
66,10% des suffrages exprimés contre
33,90% pour Marine LE PEN. 

Pour les Élections législatives, du 3 et 17 juin
derniers, l’analyse est plus facile, car il s’agit
de candidats de partis politiques locaux. Nous
nous intéresserons davantage à la première
circonscription dont fait partie Moorea.

Pour le premier tour de ces élections, la
participation sur Moorea était de 42,01%
Maina SAGE du Tapura Huiraatira arrive en
tête à Moorea avec 1 828 voix soit 33,71% des
suffrages exprimés, suivis de près par le
candidat du Tahoeraa Huiraatira  Moana
GREG  qui obtient 1765 voix (32,55%) qui
réalise son meilleur score sur Moorea dans le
secteur de Papetoai avec 52,05% des voix.
À l’issue du premier tour, sur Moorea, il est
important de souligner que le candidat local
Front National, Éric MINARDI, obtient
seulement 65 voix soit 1,20% des suffrages
exprimés, alors que Marine LE PEN obtenait
2 950 voix soit 50,86% au second tour des
présidentielles à Moorea ; ce résultat démontre
que les électeurs de Moorea n’ont pas voté
pour les idées de Marine LE PEN, mais qu’ils
ont simplement suivi les consignes de vote du
leader du Tahoeraa Huiraatira ce qui lui a

permis d’évaluer le potentiel de ses électeurs
pour les prochaines élections. 
Pour le second tour des élections législatives,
nous avons constaté une légère hausse de la
participation avec 48,80%, mais surtout une
mobilisation plus importante des électeurs en
faveur de Maina SAGE avec 3 480 voix soit
56,83% des suffrages exprimés contre 2 643
voix (43,17%) pour Moana GREG. 
La mobilisation au second tour en faveur de
la candidate du Tapura Huiraatira a permis
de creuser l’écart entre les deux listes, avec
837 voix d’avance.
Au total, sur la 1ère circonscription, Maina
SAGE obtient 21 928 voix (68,36%) contre
31,64 % pour Moana GREG.
En analysant les résultats des présidentielles
et des législatives, les deux principaux partis
politiques du Pays ont pu mesurer leur capacité
à rassembler leurs sympathisants. 
Prochain rendez-vous devant les électeurs
pour les Territoriales de 2018 qui détermi-
neront la prochaine Assemblée de Polynésie
et surtout le programme de développement
économique et social pour les 5 années à
venir.

Après cette période électorale, il est intéressant d’analyser le comportement des électeurs de Moorea, notamment lors
des présidentielles, où ils ont voté davantage en suivant les consignes de personnalités politiques locales que pour les idées
véhiculées par les candidats nationaux.

Élections
Présidentielles

Élections
Législatives

2ème Tour sur Moorea
Marine LE PEN : 2 950 voix soit
50,86% des suffrages exprimés  
Emmanuel MACRON : 2 850 voix

1er Tour sur Moorea
Marine LE PEN : 1 888 voix soit
41,05% des suffrages exprimés
François FILLON : 1 411 voix soit
30,68% des suffrages exprimés
Emmanuel MACRON : 526 voix  soit
11,44% des suffrages exprimés
Benoît HAMON : 149 voix soit 
3,24% des suffrages exprimés

Les autres candidats ont réalisé des
scores négligeables

1er Tour sur Moorea
Maina SAGE  Tapura Huiraatira 
1 828 voix soit 33,71% 
des suffrages exprimés

Moana GREG Tahoeraa Huiraatira 
1 765 voix soit 32,55% 
des suffrages exprimés

2ème Tour sur Moorea
Maina SAGE Tapura Huiraatira 
3 480 voix soit 56,83% 
des suffrages exprimés

Moana GREG Tahoeraa Huiraatira 
2 643 voix soit 43,17% 
des suffrages exprimés

Analyse des résultats des élections sur Moorea
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Nous avons rencontré Jean-Pierre Le Loch, responsable
de l’agence Polynésienne des Eaux de Moorea, qui nous a
présenté la solution technique retenue pour le traitement
des eaux de rivière.
— « Compte tenu des contraintes de qualité des ressources
disponibles et des volumes à produire pour répondre à la
demande, nous avons proposé l’installation de deux usines de
traitement d’eau de surface de type U.C.D.®. Cette solution
technique présente l’avantage d’être compacte, durable, rapide
à installer et simple à exploiter » précise Jean-Pierre Le Loch.
« D’ailleurs, dès 2012, une délégation d’élus de Moorea a pu se
rendre compte de l’efficacité de ce système à l’occasion
d’une mission en Nouvelle-Calédonie où ce type d’usine est
en service dans des mines de nickel, au service de l’agriculture,

dans des résidences privées
ou même dans certaines
communes pour assurer le
traitement de l’eau potable »

En mars 2015, la Polynésienne
des Eaux a installé une usine
pilote U.C.D.® de 5m3/h sur
Papetoai. L’usine compacte
placée dans un container a été
raccordée au captage pendant
9 mois. Cette période a permis
de mener des tests par rapport
à la nature de l’eau. Ces essais
s’étant avérés positifs, les élus
ont choisi, dans le nouveau
contrat d’affermage 2016-2036,
de valider l’intégration de deux
usines en travaux concessifs
pour financer l’U.C.D.®. 

Nette amélioration 
de la qualité de l’eau 
captée en rivière.
— Un premier élément de la fi-
lière de traitement est déjà en
place depuis octobre 2016. 
Un filtre de haute technologie,
auto curant,  installé par la
Collectivité au niveau du

captage permet de récupérer l’eau de la rivière tout en laissant
filer les matières en suspension (feuilles et bourgeons charriés
par le cours d’eau).

Depuis sa mise en service, les équipes techniques de la
Polynésienne des eaux ont constaté une nette amélioration
de la qualité de l’eau captée, même lors des épisodes de forte
pluie. Quant aux  particules et à la turbidité (eau « chocolat »
lors des pluies), c’est l’unité de traitement (U.C.D.®) qui leur
fera obstacle dès sa mise en service : l’eau sera ainsi clarifiée. 
Mais c’est la chloration, dernière étape du traitement de la
filière, qui permettra de se conformer aux normes de
potabilité en vigueur en Polynésie. Un bâtiment a été
construit sur un terrain communal à proximité du captage
de Papetoai, pour abriter l’U.C.D.®.
— « Nous avons préféré sécuriser l’ensemble de l’installation
intérieure, précise Jean-Pierre Le Loch, et maîtriser l’environ-
nement immédiat de l’unité compacte, car nous sommes dans
une vallée assez humide, nous voulons également éviter les
courants d’air importants et les poussières qui viendraient
gêner le bon fonctionnement de l’U.C.D.® ».

Pose de compteurs équipés de radio relève
et facturation de l’eau potable.
Après la mise en service de l’U.C.D.®, début juillet, une autre
phase va s’enclencher avec la pose, sur 500 branchements
existants, de compteurs permettant la radio relève[1]. Cela
intéressera les usagers qui se situent entre le village de Pa-
petoai et le site de la Berclay University.
— « Durant la période de pose des compteurs et l’établis-
sement de la première facture à blanc, nous allons distribuer
de l’eau clarifiée, mais non chlorée, donc pas encore conforme
aux normes de potabilité », explique Jean-Pierre Le Loch. 
Pendant environ 1 mois, nous allons pouvoir affiner les
différents réglages de l’usine, puis rincer et désinfecter les
réseaux de distribution. 
L’eau potable sera effective courant août-septembre 2017,
selon les rapports d’analyses de l’eau prélevés sur les réseaux.
En tout cas, les usagers seront informés au fur et à mesure ».
La Polynésienne des Eaux annoncera les travaux, voire les
perturbations occasionnées par ces opérations de mise en
conformité de tout le système de distribution. Elle invite tous
les usagers concernés, à suivre les informations qui leur
seront dédiées, via les supports de communication numériques.

Conformément à ses engagements contractuels, la Polynésienne des
Eaux accompagne la Commune de Moorea-Maiao pour accélérer la
fourniture d’eau potable aux administrés dans les secteurs où l’eau n’est
pas encore traitée.  Pour atteindre cet objectif, la Polynésienne des
eaux met en oeuvre des solutions techniques innovantes et encore
inédites en Polynésie. En effet, contrairement aux zones déjà potables
alimentées par des eaux souterraines de bonne qualité, les zones qui
restent à potabiliser sont alimentées par des captages en rivière dont
la qualité est insuffisante pour envisager un traitement simple. Bien
que des ressources souterraines existent dans ces zones à potabiliser,
les difficultés d’accès aux emprises foncières privées ont amené la
commune à faire preuve d’imagination. 

Eau potable au robinet :
une nouvelle usine à Papetoai

En 2015, la Polynésienne des Eaux avait installé 
provisoirement une U.C.D.® à Papetoai.

Le captage est un élément important dans le processus
de traitement de l’eau avec une grille autocurrante.

[1] voir article Magazine de Moorea n° 47

Des réunions publiques 
d’informations 
seront  organisées 
courant  juillet    
à la mairie annexe 
de  Papetoai et 
à la mairie annexe 
de Pao Pao.
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Apprendre à maîtriser sa consommation 
avant la première facturation réelle au 
1er trimestre 2018  

Lorsque les compteurs seront posés, l’index relevé servira
de base pour une première facturation à blanc pour une
période de 2 mois ; au final, ce sont 3 factures fictives qui
seront éditées sur une durée de 6 mois en tout. 
Durant cette période, les clients pourront bénéficier d’un
accompagnement de la part des agents de la Polynésienne
des Eaux, sur le contenu des factures, la facturation au
volume, mais aussi sur l’analyse des consommations à
partir du compteur. Cette lecture des m3 sera primor-
diale pour chaque usager, afin de détecter, le cas échéant,

les anomalies issues de l’état du réseau domestique
(depuis la sortie du compteur, jusqu’aux canalisations
dans l’habitation).
— « Pour repère, lors de la facturation de l’eau potable
dans le premier secteur de Moorea en 2004, nous avions
constaté que la consommation moyenne d’un foyer
s’élevait à 35 m3/mois, alors qu’aujourd’hui, elle se situe
autour de 22m3/mois (pour 4 pers/habitation), soit moins
de 800 litres par jour et par foyer ». 
À partir de janvier 2018, le dernier index de la facture à
blanc servira pour la première facturation réelle (période
janvier-février) qui sera présentée pour règlement
dans la première quinzaine de mars 2018.

— En parallèle de ces travaux réalisés
sur le secteur de Papetoai, la Polynésienne
des Eaux a installé en juin 2017, un équipe-
ment de pompage supplémentaire sur le fo-
rage de Maharepa 1 (derrière la boutique
Maison Blanche). Ce forage existait déjà,
mais ce site sera renforcé par l’apport en eau
des ressources de Temae, et du forage de
Paopao. Ces travaux lourds ont été réalisés
dans le but de potabiliser l’eau jusqu’au fond
de baie de Paopao.
— Le réservoir de Maharepa (500m3), a
lui aussi été remis en conformité par la
Polynésienne des Eaux, cet ouvrage de
stockage, permettra courant juillet 2017, de
lisser la charge sur le réseau, et évitera
surtout les baisses de pression lors de l’arrêt
du pompage.

Étendre la zone potable jusqu’à
la baie de Pao Pao pour août 2017
— L’eau sera ensuite traitée, et la zone potable
s’étendra ainsi jusqu’aux écoles en fond de
baie de Paopao ; il s’agit d’un engagement du
fermier, mais surtout d’une volonté des élus
de Moorea, d’alimenter rapidement toutes
les écoles de l’île en eau potable. 
— Environ 300 foyers de ce secteur sont
concernés, et comme sur Papetoai, ils vont
être équipés de compteur et suivre le même
rythme de 3 factures à blanc, puis la
facturation réelle à compter de début 2018. 
Le processus de mise en service sera aussi
identique, à savoir, un mois de transition
avec de l’eau claire pendant la désinfection
des canalisations.

L’U.C.D.® installée mi-juin dernier sera opérationnelle début juillet 2017 ; après différents tests
techniques, son débit sera de 123m3/h soit 2400 m3 disponible par jour. 
Cette installation ne va pas augmenter le débit, mais traiter l’eau disponible dans le captage,
afin de la rendre potable. L’U.C.D.® offre un traitement adapté aux eaux de rivières ou de
nappes non saumâtres, ayant une teneur en Matières en Suspension (MES) inférieure ou égale
à 500 mg/L et exempte de pollutions chimiques. 
L’eau produite est conforme aux directives de l’OMS (Organisation Mondiale de la Santé) pour
la qualité de l’eau potable ainsi qu’aux normes polynésiennes.

Principe fonctionnement :
L’U.C.D.® est une station compacte et auto-
nome de production d’eau potable à partir
d’eau douce plus ou moins chargée. 
Sa modularité et ses diverses options permettent
d’offrir rapidement et simplement une eau
potable de qualité PROCESS en différentes
étapes : 
— coagulation-floculation,
— décantation lamellaire,
— filtration sur sable,
— désinfection au chlore.
Différentes options de traitements alternatifs
ou complémentaires peuvent être proposées
pour s’adapter aux contraintes particulières
pouvant être rencontrées.

Unité Compacte Degrémont
Station compacte de potabilisation

La première usine a été installée en mai 2017
sur le site du captage de Papetoai, et la seconde
le sera courant 2018 sur la ressource de
Haumi. 

L’eau qui arrive dans le réservoir est potable, 
celle délivrée au compteur l’est aussi, et c’est le rôle du fermier de s’en assurer.
La gestion du réseau domestique (privé)
se fait dès la sortie du compteur. Il est de la responsabilité de l’abonné de veiller au
bon fonctionnement de ce réseau, mais surtout à son étanchéité. 
Penser que les gouttes d’eau perdues en continu, donnent forcément dans le temps,

un volume de fuite non négligeable, comptabilisé et facturé. Penser à l’intégrité des chasses
d’eau, au robinet qui goute, à renouveler les anciennes canalisations, etc. 
Choisissez du matériel normalisé (NF ou CE), des canalisations en PEHD de type bande bleu
(qualité eau potable), plus résistant. Préférez des raccords en laiton à ceux en PE (plastique),
qui se serrent à la clé et assurent une résistance mécanique plus importante que les simples
raccords PE (prévus pour les réseaux d’arrosage). Enterrer son réseau domestique, c’est aussi
préserver la qualité de l’eau.

Autres réalisations effectuées dans le cadre du schéma directeur sur l’île de Moorea.

1M3 = 1 Mètre Cube = 1000 Litres

Les mètres cubes (M3)
sont indiqués en noir 

sur fond blanc

Les litres
sont indiqués en blanc 

sur fond rouge 

Numéros de téléphones
Polynésienne des Eaux Moorea
Heures ouvrables : 40 550 755

Astreinte : 87 795 982
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Le programme de rénovation 
du réseau Haute Tension suit son cours.

En 2016, les travaux ont été réalisés sur un secteur allant
de la centrale de Vaiare jusqu’à la baie de Cook soit environ
sur 13 km ; ce câble faisait partie des priorités recensées
lors de l’audit de 2014 visant à déterminer le programme
de remplacement des câbles Haute Tension datant
d’une trentaine d’années, de plus ce secteur dessert de
nombreux abonnés. Le nouveau câble a été dimensionné afin
de pallier, dans les années à venir, une augmentation de
consommation liée à l’évolution démographique ou à
l’implantation de nouveaux établissements hôteliers,
dans ce secteur de l’île. 

D’autres secteurs prioritaires ont été rénovés notamment
sur la zone de l’hôtel Intercontinental.
Le départ de la centrale qui dessert Afareaitu jusqu’au

cimetière de Haumi a également été remplacé ainsi que
le câble alimentant l’Usine de jus de Fruits.
Christian Buchin le responsable d’affaire EDT ENGIE en
charge du projet de rénovation du réseau souligne : 
— Il est prévu que l’ensemble du réseau Haute Tension
de Moorea soit remplacé pour 2020, mais nous faisons
notre maximum pour terminer plus tôt, nous travaillons
toujours en étroite collaboration avec les services de
l’Équipement afin de poser des fourreaux dès qu’ils
réalisent des réfections de routes ceci afin d’éviter toutes
détériorations du revêtement ; actuellement, nous suivons
également les travaux réalisés par la Commune de
Moorea dans le cadre de replacement de canalisations
du réseau d’eau, nous profitons de ces travaux pour
installer des fourreaux, notamment dans le secteur entre
le fond de la baie d’Opunohu et le restaurant Chez Fifi.

Les travaux de 2017 sont déjà bien avancés,

avec la pose de câbles entre la baie d’Opunohu, au niveau du Criobe, jusqu’à
l’hôtel Hibiscus à Haapiti en utilisant les fourreaux déjà posés en 2016 et la
mise en place de fourreaux, sur environ 6 km, entre l’ancien hôtel Moorea
Village de Haapiti et Nuurora.
Toujours sur le secteur de Haapiti, afin de permettre la reconstruction du
pont de Nuuroa par l’Équipement, les services d’EDT ENGIE ont réalisé
une déviation du réseau tout en assurant la qualité de service auprès de ses
clients ; 
Christian Buchin précise que fin 2017, les câbles partant de la centrale jusqu’à
Nuuroa en passant par la côte Nord de l’île auront tous été remplacés. 
En 2018, c’est la partie sud de Moorea, entre Afareaitu et Vaianae, qui devrait
être rénovée.

Dans le cadre du plan de remplacement de 80% du réseau enterré
Haute Tension de Moorea,  EDT ENGIE a déjà rénové, depuis 2015,
plus de 44 km de ce réseau, soit environ 60% de l’ensemble des câbles
de l’île.

Christian BUCHIN chargé d’affaire, Rahiti CHARLET responsable
du réseau de Moorea et Pascal COLOMBANI responsable de la centrale
de Vaiare.
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— Depuis 7 ans, nous soutenons les courses organisées par le VSOP, la
TransTahitienne et depuis 2 ans la Xterra, souligne Grégoire de CHILLAZ,
cette épreuve sportive est pour nous pleine de sens puisque les concurrents
évoluent au milieu des vallées de Tahiti et des ouvrages hydro-électriques
de Marama Nui. Nos salariés sont contents de participer à la mise en avant
des outils de travail qui sont les nôtres et d’apporter leur contribution
à la logistique de ces courses internationales ; ces courses du VSOP
permettent de faire découvrir aux Polynésiens et au monde entier, ce
patrimoine remarquable qui est le cœur de Tahiti.
C’est aussi, pour nous, l’occasion de rappeler que l’énergie renouvelable
représente 40% du mix énergétique, sur toute la Polynésie Française et sur
Tahiti, essentiellement à partir d’hydroélectricité, cette énergie verte
produite par ces barrages et ces cours d’eau que traversent nos sportifs, c’est
une réelle mise en valeur de ce mix énergétique vertueux de la Polynésie à
travers une épreuve sportive médiatisée au niveau international.

Ben a commencé sa carrière en 1989 en tant qu’agent de quart au sein de la société
Aimeho Nui qui distribuait l’électricité sur Moorea ; à cette époque, la centrale électrique
n’était pas automatisée et les agents devaient se relayer toutes les 8 heures pour assurer
une permanence, 24h/24.
Au début des années 2000, il suit une formation « réseau » au sein d’EDT ENGIE pour
travailler sur le terrain, alternant relevé des compteurs, coupures, branchements
et dépannages sur le réseau.
Depuis 2 ans, et après avoir suivi une nouvelle formation, il est chargé de travaux
et intervient avec une équipe de 2 ou 3 agents sur le réseau pour des dépannages ou des
branchements ; il assure également des tâches administratives telles que des devis pour
les branchements de particuliers et la gestion du matériel nécessaire à ses interventions.
Après cette évolution de carrière, Ben espère pouvoir encore progresser et changer de
niveau, grâce aux nombreuses formations dispensées par EDT ENGIE.

Ben GERMAIN

Quelques chiffres pour Moorea - fin 2016 - 
• Investissement :  rénovation réseau HT souterrain -  890 millions xpf
• Longueur du réseau : 110 km de réseaux HTA 20 000 Volts dont 103 en souterrain

210 km de réseaux BT 220/380 V dont 148 km en souterrain
• Production thermique : 37,9 GWh
• Équipe exploitation de Moorea : 13 agents
• Nombre de clients : 6 351

Le Groupe EDT ENGIE  
soutient les grandes manifestations sportives 

Jean-Michel MONOT Président de la Fédération Tahitienne
de Triathlon et Grégoire de CHILLAZ PDG d’EDT ENGIE 

Yann WOLFF, directeur général de Marama Nui, Grégoire de CHILLAZ  PDG d’EDT ENGIE, et Torea COLAS,
directeur adjoint marketing d’AIR TAHITI NUI partenaires du Xterra Tahiti aux côtés de René SABATIER, 
Jean-Michel MONOT, et Jean-Pierre LE LOCH, fondateurs du club VSOP, organisateurs du XTERRA TAHITI,
et des sportifs internationaux lors de la conférence de presse de présentation du XTerra 2017 .



Le tour débute par un pick-up gratuit en
bateau ou en minibus depuis les hôtels et
pensions de famille de Moorea, le départ,
situés à côté de l’hôtel Pearl Resort, est prévu
à 8h30 pour 3 à 3h 1/2 heures d’observations. 
Après avoir rappelé les consignes de sécurité
pour les passagers, mais aussi concernant
l’approche des baleines, Michael POOLE
explique comment les apercevoir (saut,
souffle…), car les passagers participent active-
ment à la recherche des cétacés, il explique
également quelles sont les autres espèces que
l’on peut voir au cours de ces sorties, tortues,
poissons volants, oiseaux de mer...
La recherche des baleines commence
dans le lagon et les passes, et, si nécessaire,
à l’extérieur du récif. 
« On observe les baleines pendant 4 à 5
mois, souligne Michael POOLE , la saison
commence généralement en juillet avec
un pic de présence en août, septembre
et  octobre, on peut aussi en observer
début  novembre, mais elles sont plus rares.
En revanche, les dauphins sont résidents, on

peut les observer toute l’année, la plupart du temps dans le lagon ou dans un rayon de 200 m à
l’extérieur de la barrière de corail. Les baleines quant à elles, entrent aussi dans le lagon et
dans les baies par les passes assez profondes (plus de 10m), on les voit plus régulière-
ment très près de la barrière avec des observations à 200/400 m à l’extérieur récif, c’est
vraiment spécifique à la Polynésie, elles sont moins souvent plus au large ».

Michael POOLE
Docteur en biologie marine
Co-fondateur et membre du Comité Exécutif
de la South Pacific Whale Research
Consortium.
Chercheur associé de la National Oceanic
Society of California.

– « Lorsque nous apercevons une baleine,
nous approchons lentement puis nous met-
tons le bateau au point mort, mais sans arrêter
le moteur, car il est arrivé qu’une baleine,
n’entendant aucun bruit, remonte sous des
kayaks ou des petits bateaux.
Lorsque tout est calme, c’est là qu’opère la
magie, la baleine choisit de se rapprocher et
lorsqu’on aperçoit cet animal gigantesque qui
pèse aussi lourd que 6 à 8 éléphants, c’est un
moment d’émotion intense que partagent les
témoins privilégiés de ce moment extraordi-
naire de rencontre entre l’homme et l’animal.
Nous pouvons aussi faire une mise à l’eau des
passagers, mais ce n’est pas le but ultime de ces
excursions ; s’il y a mise à l’eau, il faut que
toutes les conditions de sécurité soient
requises, notre guide diplômé est dans l’eau
avec une bouée et l’objectif est de rester
immobile ou, pour des raisons de sécurité, de
se déplacer très lentement d’une dizaine de
mètres du bateau ».

Tous les passagers
repartent avec des
connaissances et 
des souvenirs 
inoubliables de 
ce moment unique.

Michael POOLE précise :
— « Si nous ne trouvons ni les dauphins, ni les

baleines, un deuxième tour est offert gratuite-
ment, mais c’est vraiment extrêmement rare,
l’année dernière c’était une super saison, nous
avons vu des baleines pratiquement à chaque
sortie ».

Découvrir les baleines 

avec le Dr Michael POOLE

Le Dr Michael POOLE organise des sorties en mer pour
observer baleines et dauphins depuis 1992 ; 
c’est le premier à avoir organisé le dolphin et whale
watching en Polynésie, cette activité commerciale
est aussi le moyen de financer ses projets de recherches
scientifiques.

Les baleines
- « La baleine à bosse est la seule espèce qui entre dans le lagon ou à
proximité du récif, mais toute l’année, nous avons la possibilité d’observer
les baleines à bec de Blainville et de Cuvier qui ont la particularité

de posséder que 2 dents ; plus rarement on peut
voir des cachalots, bien que les femelles fréquentent
nos eaux toute l’année, mais le 28 octobre 2016, nous
avons pu apercevoir, au large de Moorea, le plus
grand groupe jamais observé jusqu’à cette date avec
une vingtaine d’individus, mais le 5 juin dernier,
c’est un groupe d’une quarantaine de cachalots que
Nicolas BURAY (créateur de l’association Observatoire
des Requins de Polynésie) a pu observer sur la
côte nord de l’île ».

Les dauphins
- « La seule espèce de dauphin qui rentre dans le lagon tous les jours
c’est le dauphin au long bec (Spinner) ; ils utilisent généralement  9 des
12 passes autour de Moorea, ensuite vient le dauphin à bec étroit (Sténo).
Plus rarement, le globicéphale ou baleine pilote que l’on peut voir plus
au large et des dauphins d’Électre ou Péponocéphales dans des énormes
bandes de 200 à 500 individus ».

Ces sorties permettent à Michael POOLE de partager ses connaissances
qui sont le fruit de recherches et d’observations depuis 1987.

Durant le pic de la saison, on peut estimer entre 90 et 95% les chances

de voir des baleines.

Rencontre avec les baleines, 
un moment d’émotion intense.

Photos : © Michael POOLE
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Le Dr M. POOLE a créé, en 1988, son propre réseau qui lui a permis
de recueillir de nombreuses informations sur les cétacés de Polynésie
Française, ces informations ont contribué à la réalisation d’un poster
présentant une vingtaine de cétacés présents dans nos eaux, d’autres
associations ont également leur propre réseau, cependant l'absence
d'une entité officiellement responsable de la gestion des échouages sur
le territoire polynésien, rend laborieuse et irrégulière la prise en charge
de ces cas. La Polynésie française, représentée par la DIREN, a souhaité
mettre en place un Réseau Local d'Echouages (R.L.E) afin de proposer
une réponse efficace et standardisée. En avril dernier, sous l’égide la
DIREN, une formation de 3 jours, concernant ce réseau local, a été
organisée par le Dr Agnès BENNET de l’association Mata Tohora.

Réseau Local d’Echouage (R.L.E)

 — La fréquentation régulière par de nombreuses espèces de mammifères
marins, l'étendue considérable du territoire, et l'importance de l'interface
terre/mer liée à la multitude d'îles qui composent la Polynésie française sont
autant de facteurs pouvant justifier d'un nombre important d'échouages au
sein du Sanctuaire. 
Depuis plusieurs années, des riverains ou usagers de la mer font part à divers
interlocuteurs (Direction de l’Environnement (DIREN), associations
environnementales, whale-watchers, ...) de la constatation d'échouages
d'animaux vivants ou morts en différents secteurs de la Polynésie française.
Aujourd’hui, à l'instar d'autres DOM et TOM (Martinique, Guyane,
Réunion, Mayotte, Nouvelle-Calédonie...), la DIREN met en place un
Réseau Local d’Échouage. 

Objectifs généraux et scientifiques du R.L.E.
Ce réseau, regroupant des correspondants bénévoles, formés et compétents
en matière de gestion des échouages, sera voué à intervenir lors d'échouages
de mammifères marins pour :
identifier les menaces et les espèces échouées et procéder, le cas échéant, au
renflouage (remise à l’eau) des animaux vivants; pour un animal mort,
valoriser le matériel biologique par la réalisation de prélèvement d'échan-
tillons qui seront stockés en vue d'être analysés.
Ces collectes systématiques d'informations associées à la réalisation, le cas
échéant, de prélèvements biologiques permettront d'alimenter une base de
données scientifiques gérée par la DIREN et intégrant des données sur la
biométrie, l'écologie (régime alimentaire, distribution), les structures bio-
démographiques des populations de mammifères marins (structures d'âge,
statut reproducteur), leurs interactions avec les activités humaines (pollutions,
pêcheries) mais également, lorsque cela sera possible, leur génétique et le
degré de pollution par les métaux lourds de leurs tissus. Il sera alors possible,
par l'analyse et la synthèse de ces données d'obtenir des informations sur
l'état sanitaire et écologique des animaux échoués et à plus large échelle, sur
l'état des populations vivant au large de nos côtes.

Des référents bénévoles et formés.
Afin d’optimiser les résultats, ce réseau est constitué en 3 niveaux :
1. les informateurs donnant l’alerte aux autorités compétentes
2. les observateurs formés pour réaliser des prélèvements
3. les observateurs formés et agréés par la DIREN pour procéder aux autopsies

La Polynésie, un des plus grands sanctuaires 

de mammifères marins au monde [1]

Une vingtaine de participants, venus des 5 archipels, dont le Dr Cécile
GASPAR et le Dr Michael POOLE, référants sur Moorea, ont assisté à cette
formation dispensée par  le Dr Virginie SCANGA; à noter la présence du
responsable du R.L.E de la Martinique qui est venu partager son expérience.

[1] Extrait documentation Direction de l’Environnement DIREN 
PLUS DE RENSEIGNEMENTS 
— Direction de l’Environnement (DIREN) http://www.environnement.pf/
— Aquasearch Polynésie, mandaté par la DIREN pour former les bénévoles 

du Réseau Local d’Echouage http://www.aquasearch.fr/
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C’est au cours de ses voyages en Chine que GOTZ découvre une technique
de peinture à l’encre qui le passionne immédiatement ; il profite de ses
séjours pour travailler avec des artistes locaux avant de poursuivre son
apprentissage, à Moorea, de façon autodidacte, en travaillant sans relâche
à l’amélioration de sa technique.
— J’adore la sensualité du papier chinois ou japonais, c’est translucide, c’est
doux, ça ressemble à de la peau, souligne-t-il, les techniques d’encre sont
assez extraordinaires, on peint et on dessine en  même temps, avec une
économie de trait, car c’est un papier qui boit énormément, il faut être
vigilant au niveau technique, car on n’a pas droit à l’erreur, on ne peut pas
revenir en arrière, cela oblige à économiser ses traits, on ne fait pas dix
traits quand on peut en faire qu’un seul.
L’apprentissage du dessin à l’encre me fait faire un bon en avant, que ce soit
au niveau de l’œil ou de la main, c’est une technique qui me procure un
grand plaisir, cela m’a fait changer ma façon de travailler, il n’y a pas de
barrières ni de différences, toutes les formes d’art peuvent être miscibles
entre elles,  
lorsque j’avance vers une direction cela nourrit automatiquement toute ma
production.
Réalisant de nombreux paysages in situ, peignant directement d’après nature,
en noir et blanc, il choisit également des sujets de la thématique chinoise
tels que les poissons, mais aussi des branches de pruniers ou cerisiers en fleurs.  
– Je vais désormais m’orienter vers des thèmes plus Polynésiens, comme
les bougainvilliers, mais c’est plus compliqué, car il faut trouver l’arbuste
qui se prête à cette réalisation.

Concernant son retour à la peinture, GOTZ précise :  
— La peinture est un engagement plus important de 3 à 4 mois exclusifs
où je ne fais que ça, c’est avant tout un grand travail d’introspection. Depuis
1 an et demi, je n’ai pas le temps pour me consacrer entièrement à cet art.
Même si je ne peins pas, il y a tout un travail de fond qui se fait, ça décante,
je m’oriente de plus en plus vers l’abstrait et quand je recommencerais à
produire sur toile, j’irai à l’essentiel.

GOTZ prépare une grande exposition qui se déroulera en fin d’année à la
Maison de la Culture, il présentera ses dernières encres, au côté de Hiro
OUWEN, connu pour ses magnifiques réalisations en nacre.

Sur Moorea retrouvez ses dernières œuvres 
à la Galerie Mo Boutique à Pao Pao

En parallèle Gotz continu de travailler sur son
personnage Pito Ma que ce soit pour développer
des produits dérivés ou pour préparer son 12e
album qui devrait être édité prochainement en
couleur.
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Claude GÉRARD Chef du TOATEA Crêperie et Bar, 
Dominique BAZZALI Chef Patîssier et Jérôme LEHOUX Chef Exécutif.

Nouveau Chef Exécutif du HILTON 
Moorea Lagoon Resort & Spa
Après sa formation à l’école hôtelière du
Mans, Jérôme LEHOUX reste quelque temps
dans la région Sarthoise pour consolider ses
acquis, puis grâce à des emplois saisonniers,
il découvre d’autres régions, telle la Corse, la
Savoie dans un établissement 5 étoiles de
Courchevel, les Antilles à St Barthélémy…  

En 2011, il quitte la Métropole pour
s’établir à Bora Bora ;
Chef de partie puis Sous-Chef Exécutif à l’hôtel
5 étoiles St Regis, Jérôme LEHOUX a intégré
l’hôtel Hilton Moorea Lagoon Resort & Spa en
avril dernier, au poste de Chef Exécutif des trois
restaurants de l’établissement. 
C’est notamment Frédéric Mazza, Directeur de
la Restauration depuis Octobre dernier, qui a
participé à son recrutement.

Priorité aux produits du Fenua.
Il souhaite présenter une carte qui met en avant
les produits du Fenua et en particulier ceux de
Moorea.  Avec cette cuisine fusion polyné-
sienne/française et une touche de saveurs
asiatiques, Jérôme LEHOUX veut revisiter
quelques recettes de la cuisine traditionnelle de
l’hexagone avec beaucoup d’originalité dans
les saveurs et dans la présentation de ses plats
« signature ».

on rouge façon spaghetti
sur son lit de guacamole accompagné d’une
nage de gingembre à l’huile épicée.

Mille-feuille de betterave 
Mousse de chèvre frais, fruit de la passion,
éclats de noisettes et tuiles à la noisette.  

Parmentier de canard
Purée de patate douce, foie gras frais poêlé

Le Trio
Praliné craquant, gelée de mangue, mousse
au chocolat noir et chocolat au lait.

Restaurant ARII VAHINE
Ouvert pour le dîner de 18h30 à 21h30
Dîners du lundi et vendredi au son des ukuleles du Trio HAUATA 
Réservation : 40 55 10 71

Nouvelle carte 
L’arrivée de ce cuisinier de talent est marquée
par la refonte complète de la carte du restaurant
gourmet Arii Vahine qui propose un large
choix de plats « signature » pour tous les
goûts y compris pour les adeptes des plats
végétariens.
À découvrir, l’inventif thon rouge travaillé
façon spaghetti ou la betterave, présentée en
mille-feuille, relevée de fruit de la passion, le
mi-cuit de thon rouge en croûte asiatique à
base de sauce curry servi avec ses carottes en
folie sur un lit de brunoise exotique à base
d’ananas de Moorea, vanille et tomates et le
poulet fafa revisité servi avec son dôme de riz
blanc… Pour finir en douceur, la Chef
Pâtissier, Dominique BAZZALI propose ses
créations savoureuses et inventives. 

Cette nouvelle carte s’adresse non seulement
à la clientèle internationale de l’hôtel, mais
aussi à tous les résidents à la recherche d’une
excellente table sur Moorea ; 
elle est disponible tous les jours, excepté le
mercredi et le samedi qui sont réservés aux
soirées buffet-spectacle .
Les thèmes de ces buffets ont également été
revus par le Chef Jérôme LEHOUX avec de
nombreuses propositions de saveurs présentées
avec une interaction entre les cuisiniers et les
clients.



Pour obtenir une certification bio,
l’Usine utilise les déchets d’ananas pour
servir d’engrais organique, afin de ne pas
utiliser d’herbicide, des paillages bio-
dégradables ont été positionnés aux
pieds des ananas évitant ainsi la prolifé-
ration de mauvaises herbes. 
C’est un procédé biologique à base d’azote
qui a été retenu pour la fécondation
artificielle qui permet d’obtenir des
fruits toute l’année.
Cette certification bio sera attribuée par
un organisme agréé extérieur qui
procédera à un audit sur toute la chaîne
de fabrication des jus, de la plantation à
la mise en pack.

Nouveauté sur le marché 
des rhums agricoles locaux,  
le Rhum Élevé sous bois.

Ce rhum a vieilli 15 mois dans des fûts utilisés par
la distillerie Heaven Hill dans le Kentucky pour
la fabrication de bourbon (whiskey américain).
L’eau-de-vie de canne est mise en barrique à 60°
d’alcool. Durant 15 mois, sa teneur en alcool va
progressivement baisser jusqu’à titrer 42°. 
Cette phase de maturation du bois au contact de
l’alcool voit s’évaporer environ 8% du précieux
breuvage, cela s’appelle communément « la part
des anges ». C’est au cours de cette période que le
rhum se colore d’une belle robe dorée aux reflets
cuivrés. 
Son nez développe des arômes de noisette, tabac
et vanille, typique des bourbons. La bouche est
gourmande avec ses notes de réglisse, miel et
épices. La finale est souple et mentholée avec un
retour de canne fraîche.

Dans la continuité du développement de ses
rhums agricoles, MANUTEA veille au vieillissement
d’un « rhum vieux », qui sera disponible sur le
marché fin 2018, après 3 années de maturation en
fûts. Plus le rhum repose en fût, plus sa couleur
brunit et plus sa palette aromatique se développe.
Le chai a d’ailleurs accueilli des fûts de Banyuls
[1] qui permettront de retrouver des notes de
fruits confits sur les futures productions.

Pourquoi des fûts ayant servi pour
le bourbon?

Sur le marché des rhums vieux, les fûts
ayant servi au bourbon représentent
95% du marché, tout simplement
parce que la législation américaine
impose l’usage unique des fûts pour
toutes les distilleries américaines qui
fabriquent du bourbon. 
Après les 3 ans, les distilleries de
bourbon vendent leurs tonneaux et ce
sont les rhumeries du monde entier
qui achètent ces fûts.
On retrouve une typicité des rhums
vieux sur toute la planète par le seul
fait qu’ils ont vieilli dans ces fûts de
bourbon.

Il y a environ 1 an, l’Usine de Jus de fruits faisait l’acquisition d’une parcelle de terre située juste
au-dessus de ses bâtiments. Après des études terrain et une étroite collaboration avec le Lycée
agricole d’Opunohu, il a été décidé de dédier une partie des parcelles disponibles, soit environ
1500 m², à la culture d’ananas bio.

Un petit volume de culture pour étudier la faisabilité de la production en bio.
Deux objectifs pour ce projet,  premièrement garantir la faisabilité d’élever de l’ananas sur Moorea,
suivant la culture biologique, deuxièmement estimer le coût de production afin de déterminer
s’il est possible de dupliquer ce type de culture sur des
surfaces beaucoup plus importantes, afin de répondre à la
demande du marché export vers l’Australie, la Métropole et
les USA, où la garantie du label bio va permettre de développer
la vente de jus et vins bios.

Les premiers rejets ont été plantés début mai dernier, ils
devraient produire leurs premiers fruits dans 16 mois. Si les
tests sont concluants l’Usine envisage de planter des arbres
fruitiers tels que, pamplemoussiers et goyaviers, ainsi que de
la canne à sucre, plante complémentaire à l’ananas.

B.P. 23 - 98728 Moorea - Polynésie Française  Tél.: 40 55 20 00 
www.manuteatahiti.com - manutea@rotui.pf

Facebook : Manutea Tahiti - Jus de Fruits de Moorea

Une production limitée 
mise en vente uniquement 
à la boutique de l’Usine à Moorea, 
à la Cave de Tahiti à Papeete, 
au Duty Free de l’aéroport de Tahiti 
et à déguster 
dans les hôtels et restaurants de la place.

Vieilli 15 mois en fûts 
de Bourbon (Kentucky).

bio

[1] Banyuls, vin doux naturel d'appellation d'origine contrôlée
produit sur quatre communes du Sud de la France,
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Pour la course élite du XTERRA, 120 concurrents se sont
affrontés sur un parcours très difficile avec un départ en
pleine eau dans la baie d’Opunohu. 
Après 1,5 km de natation, c’est Ben ALLEN qui est sorti le
premier en 19mn 45s suivi à la seconde près par Sam
OSBORNE puis les concurrents ont enfourché leur VTT
pour 34 km en deux boucles à travers des sentiers escarpés
du domaine d’Opunohu traversant champs d’ananas, gués
et végétation luxuriante. 
L’écart était encore très serré entre les 2 champions
lorsqu’ils ont enchaîné la course à pied, après 10,6 km c’est
Sam OSBORNE qui a franchi le premier la ligne d’arrivée

en 2h 33mn 48s suivi par Ben ALLEN un peu plus d’une
minute plus tard. 
Le métropolitain Christopher BETARD arrive 3ème avec
un écart de plus de 13 minutes, devant Cédric Wane qui
boucle ce XTERRA en 2h 49mn 41s.
La première féminine, qui se classe 6ème au classement
général, franchit la ligne d’arrivée en 3h 01mn 05s,  il s’agit
de Jacqui ALLEN qui n’est autre que la jeune épouse de
Ben ALLEN, tous deux passionnés de triathlon, ils ont
choisi de faire un voyage de noces sportif à Moorea.
Le triathlon Fun, réservé aux jeunes à partir de 12 ans, à
clôturé cette journée évènement sur Moorea.

Direction Tahiti pour une deuxième journée de courses.

Le soir même, les organisateurs et les sportifs embarquaient sur le
catamaran Terevau affrété spécialement pour la manifestation.
Le dimanche matin pour le XTERRA Trail « MARAMA NUI » course de
44 km, 202 concurrents se sont alignés au départ donné dans la vallée de
Papenoo; cette traversière de la côte Est à la côte ouest offre des paysages
exceptionnels tels que le lac Vaihira et la montagne Vaipahi située au-dessus
de l’arrivée dans le Jardin botanique de Papearii. 
La course Run & Bike a regroupé 90 participants, sur le même parcours
de 44 km que le XTERRA Trail, le Fun trail de 9 km a rassemblé 120
sportifs et 30 enfants ont participé à la course de 1,8 km à l’intérieur du Jar-
din botanique. 
Au total, durant ces deux journées exceptionnelles,  près de 600 sportifs ont
pu participer aux six courses organisées, par le team VSOP, dans le cadre
du XTERRA 2017.

À l’issue des deux courses sur Moorea, Jean-Michel
MONOT nous confiait :
 — Nous sommes très satisfaits, car nous avons eu
150 participants sur ces deux courses, ce qui assez
rare dans cette discipline sportive ; douze concur-
rents qui ont dû abandonner après avoir cassé leurs
vélos, mais nous ne déplorons aucun blessé sur ce
parcours très technique.
C’est une vraie réussite en terme de reconnaissance
internationale, car neuf pays participaient à ce
triathlon XTERRA ; cette année, plusieurs champions
du Monde se sont inscrits, dont Sam OSBORNE
N°2 mondial qui a remporté la course de Moorea,
Christophe BETARD, champion du Monde
amateur 2015, et le mexicain Mauricio MENDEZ,
âgé seulement de 21 ans, champion du Monde de
la discipline en 2016, qui a malheureusement cassé
son vélo, mais il s’est rattrapé le lendemain en
remportant le XTERRA Trail sur Tahiti.
Cette course de Moorea, homologuée au niveau
international sert aussi à sélectionner les triathlètes
qui pourront participer à la finale du XTERRA qui
se déroulera en octobre prochain à Maui (Hawaii)
14 Polynésiens ont été retenus. 
Comme chaque année, le Team VSOP sera présent
sur un stand afin de promouvoir notre destination
pour la prochaine édition 2018 qui se déroulera
toujours sur 2 jours, mais en totalité sur Moorea
avec toujours deux courses phares, le XTERRA
Triathlon et le Trail à travers les montagnes et
vallées de Moorea.

TRIATHLON « AIR TAHITI NUI » 2017

Un tremplin vers les championnats du monde à Maui.

Après 10 années de compétitions qui ont

vu se succéder « Run & Bike » et « Triathlon

Nature », le team VSOP a voulu marquer

cet anniversaire en organisant, sur deux

journées, 6 courses réparties sur Moorea

et Tahiti. 

Le samedi 6 mai, ils ont choisi Moorea et

sa caldéra d’Opunohu pour cadre de la

3ème édition du XTERRA Tahiti, course qui

s’inscrit dans le circuit international et qui

est réservée aux sportifs aguerris. 

Sam OSBORNE n° 2 mondial, 
remporte cette 10ème édition

René SABATIER, Ben ALLEN, Sam OSBORNE,
Christopher BETARD et Jean-Michel MONOT 

Voyage de noces sportif pour 
Ben et Jacqui ALLEN
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Samedi 6 Mai 2017 – Moorea

XTERRA TAHITI TRIATHLON

Triathlon qualificatif pour les championnats
du Monde Xterra 2017 à Maui 
Ce grand triathlon en individuel consiste à
enchaîner trois disciplines : 
— 1,5 km de natation dans la baie d’Opunohu 
 — 32 km de vélo tout-terrain sur les sentiers
du domaine d’Opunohu
— 10 km de course-à-pied également dans
le domaine d’Opunohu .

XTERRA Tahiti Triathlon 2017

Jacqui ALLEN  23mn 05s 1h 46mn 43s 55mn 57s 3h 01mn 05s

1ère Femme (6ème au général)

Natation Bike Run Total

1 - Sam OSBORNE  19mn 46s 1h 28mn 29s 45mn 33s 2h 33mn 48s

2 - Ben ALLEN 19mn 45s 1h 28mn 34s 46mn 45s 2h 35mn 04s

3 - Christophe BETARD 26mn 49s 1h 30mn 51s 49mn 18s 2h 46mn 58s

4 - Cedric WANE 24mn 14s 1h 36mn 53s 48mn 34s 2h 49mn 31s

Le Club VSOP remercie tous les partenaires qui ont contribué à la réussite de cet évènement et plus
particulièrement le Ministère de la Jeunesse et des Sports — Tahiti Tourisme — Air Tahiti Nui —
Marama Nui — EDT-ENGIE —  Brasserie de Tahiti



Lagoon Race : 8 km
Prone race : 8 km
Elite Race : 24 km
Kids Race : 2 km
Fun Race : 1,5 km

Samedi 08 Avril 

Avec un nombre record de participants (encore plus de 300 cette année), le Air France
Festival Paddle est devenu un événement incontournable en Polynésie, dans le Pacifique,
et même au-delà des « mers du Sud ». 
C’est l’une des toutes premières étapes du circuit international des courses de SUP Race
comptant pour le classement mondial et il fait partie du cercle très fermé du circuit
mondial, sélectionné parmi des milliers de courses sur l’ensemble du globe.

Pour cette 4ème édition, le village AIR FRANCE PADDLE FESTIVAL avait été installé
sur le site de l’Ex Maeva Beach à Punaauia, il offrait plus d’espace pour le parking,
les exposants, mais également pour les nombreuses animations gratuites, écran géant
qui permettait de suivre la course Elite en direct, DJ, toboggan gonflable…

Le départ de la « LAGOON Race » a été donné des Jardins de Paofai, et comme pour les
années précédentes, c’est de loin la course qui a remporté le plus de succès avec 163 parti-
cipants ayant un niveau expérimenté. La « Prone Race » qui partait également de Paofai a
séduit 32 sportifs.
L’« ELITE Race » course en haute mer et lagon a opposé 51 concurrents sur une distance
de 24 km ;  le tracé en boucle avec un départ donné depuis la plage de Punaauia demandait
une maitrise en compétition et en longue distance. 
Cette grande journée sportive s’est terminée par la « FUN Race » course en relais de
3 personnes, sur 3 tours de 0,5 km dans la baie, face au site du Village Paddle Festival, a
réuni 14 équipes. 
Les plus petits, néanmoins les plus passionnés, n’étaient pas oubliés avec la « KIDS Race »
course sur 2 tours de 1 km qui a vu s’affronter 19 futurs grands champions.

1er - CRONSTEADT Yoann 2h 16min 54s

2 ème  - CRONSTEADT Georges 2h 17min 01s 

3 ème  -  TEIHOTAATA Steeve 2h 17min 20s

1er -  TEFAATAU Teriitua 45min 45s

2 ème  -  WONG-HIEN Marotea 45min 40s

3 ème  - AITAMAI Ricky 46min 55s

LAGOON RACE 8 Km Open

ELITE RACE 24 Km Open

1er -  TEPAVA David 1h 08min 57s

2 ème  -  TAIE Charles 1h 09min 13s

3 ème  - IZAL Mihimana 1h 10min 19s

PRONE RACE 8 Km Open

Podiums

De nombreux lots, 
dont des billets d’avion offerts 
par Air France, ainsi que des prix
en numéraire ont récompensé les
vainqueurs des différentes courses. 

Le montant total du Prize Money, 
le plus important du Pacique Sud,
s’élève à 3 000 000 xpf. 

Alex HERVET Délégué régional d’Air France en
Polynésie et l’équipe Air France.

4ème étape du World Tour 2017 Sup Racer

Rendez-vous l’année prochaine pour la 5ème édition !

Plus de 300 sportives et sportifs, de tous âges, 
se sont retrouvés pour ce Paddle Festival 2017.
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Après une année 2016 de rénovation et de transition,
le Green Pearl Golf Course de Moorea aura connu
une transformation spectaculaire. Avec l’arrivée en
début d’année 2017 d’une nouvelle équipe dirigeante
de restauration, le « Green Pearl Restaurant », situé
au cœur du Golf, a désormais pris son rythme de
croisière et vous ouvre grand ses portes.

Le Green Pearl Restaurant
www.greenpearl.golf

Côté cuisine, valorisant les produits 
du Fenua et en partenariat avec 
les fournisseurs locaux, notamment 
le lycée agricole d’Opunohu, l’offre de
restauration s’adresse aux personnes 
à la recherche d’une nouvelle alternative
sur la scène culinaire de Moorea 
et ils la trouveront ici au 
« Green Pearl Restaurant ».

Une cuisine élaborée,
au rapport qualité-prix sans égal,
vous est proposée. 
Le midi, pour les clients 
pris par le temps, un Menu Express 
ainsi que Hamburgers et poisson cru, 
sashimi de thon rouge 
sont également à la carte. 

Le Bar propose une carte de cocktails
classiques ainsi que des créations 
originales à savourer en profitant 
de la vue sur le Golf et le lac de Temae.
Chaque weekend, un Happy Hour 
est organisé avec une ambiance musicale
permettant de profiter des derniers
rayons de soleil sur l’île de Tahiti.

Que vous célébriez un anniversaire, 
recherchiez un lieu pour un évènement
privatisé ou une belle table pour un
repas d’affaires, en famille ou entre
amis, le « Green Pearl Restaurant » 
est La nouvelle adresse de Moorea 
à découvrir !!
Pour tout type d’évènements 
ou de séminaires, la salle de restaurant
et le bar peuvent être privatisés. 
Une salle de conférence climatisée 
pouvant accueillir jusqu’à 50 personnes,
permettant projection et réunion privée,
est aussi à votre à disposition. 
Les prestations et les offres proposées,
tant sur le service que sur le plan 
culinaire, peuvent être personnalisées 
et modulables selon vos besoins.

Dans un cadre exceptionnel, unique à Moorea, et au sein d’une salle lumineuse, 
vous bénéficierez d’un service attentionné et d’une offre culinaire entièrement 
renouvelée ; les cartes des vins, des cocktails et du bar ont également été remises 
au goût du jour.

Foie gras de canard, chutney ananas.

Bouchons de crevettes et filet de meka, lait de
coco, gingembre et feuilles de citron.

Douceur givrée aux noisettes pralinées.

Parfait glacé à l’ananas.

Magret de canard aux 5 épices. 

La Carte

Une attention toute particulière est
aussi apportée à la carte des desserts.

L’équipe en cuisine et Veldi CHAN YOU KI, responsable de la restauration 
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Démocratiser la pratique du golf et dynamiser le marché international.
— J’ai deux objectifs, souligne Grégory HUMBERT, premièrement je veux développer
le golf localement par le biais de journées portes ouvertes et différents événements
comme la création d’un Footgolf ; c’est un sport de précision,  qui se pratique sur un
mini parcours de 9 trous avec les mêmes règles qu’au golf, et comme son nom l’indique
il se joue avec des frappes du pied dans un ballon de football.
Ces initiations ont pour but de démocratiser la pratique du golf en montrant que c’est
un sport accessible à tous et qu’il n’est pas réservé à une élite.
Mon deuxième objectif consiste à développer la clientèle internationale, en m’adressant
plus particulièrement aux golfeurs américains et japonais afin de leur faire découvrir
la beauté de notre site de Moorea, de plus nous disposons de tous les équipements
correspondant à un golf de niveau international. 

Mise en place d’une dynamique sportive
— Dans le cadre de la promotion internationale, j’ai proposé, à la Fédération Polynésienne
de Golf  de participer à la coupe du monde amateur, évènement planétaire  qui va permettre
une visibilité du golf polynésien sur le circuit international. La FPG a accepté de rentrer dans
la boucle des qualifications et grâce à mon expérience acquise en Nouvelle-Calédonie, je
serai leur aide “UGOLF” pour mener à bien l’organisation des quatre compétitions
(deux à Moorea et deux à Tahiti) permettant de sélectionner deux golfeurs qui participeront
à la prochaine finale de la coupe « Amateur Golf World Cup » qui se déroulera en
novembre prochain en Espagne. Les participants devront, au minimum, jouer dans trois
de ces compétitions et au moins une fois dans un golf différent (Moorea ou Tahiti),
la sélection se fera en cumulant les points en Net et en Brut ce qui donnera
la possibilité aux joueurs moins expérimentés d’être sélectionnés.

Une carte de fidélité pour les abonnés du Moorea Green Pearl.
Grégory travaille depuis plusieurs années avec la franchise UGOLF (fondée il y a 40
ans par des passionnés de golf) qui permet, entre autres, d’offrir aux abonnés des clubs
de golf une formule de carte de fidélité qui permet d’obtenir des remises dans plus de
700 golfs à travers le monde ; une étude de réciprocité de gratuité avec la Nouvelle-
Calédonie est en cours.

Grégory HUMBERT, né il y a 30 ans à Nouméa
en Nouvelle-Calédonie, a commencé le golf à
l’âge de 11 ans avec Philippe TABONE son
professeur ; en 5 ans, il est « handicap zéro » ce qui
lui permet, en tant que joueur de haut niveau,
de représenter la France et la Nouvelle-Calédonie
dans plusieurs compétitions internationales à
travers le Pacifique.
Passé professionnel, il choisit l’enseignement,
parallèlement il poursuit une formation qui
lui permet d’obtenir un diplôme de Directeur
de golf. Directeur adjoint, durant 3 ans, du Golf
de DEVA qui se situe dans un complexe hôtelier
5 étoiles à Nouméa, il a participé à l’organisation
de la finale de la coupe du monde amateur
« The Amateur Golf World Cup » 2016 qui a
regroupé dix nations différentes, avant de
saisir l’opportunité, début juin, de diriger le
Green Pearl Golf Course de Moorea.  



Compétition PRO-AM pour la 1ère journée

Le PRO-AM est une forme de jeu qui permet aux amateurs de jouer avec
un professionnel ;  chaque équipe est composée généralement de 4 golfeurs,
le capitaine étant nécessairement un joueur PRO, le calcul du score de
l'équipe sera constitué de la somme des deux meilleures balles.  
Bien que le golf soit un sport individuel, les formules par équipe, en
confrontation directe, sont nombreuses et pratiquées tant en club qu'au
plus haut niveau, le plus bel exemple étant la Ryder Cup.

37 équipes de 4 golfeurs, soit un total de 148 compétiteurs se sont confrontés
lors de cette première journée ; c’est l’équipe sponsorisée par Radio 1,
composée exclusivement de joueurs de Moorea, qui remporte la première
place au classement Net, en Brut c’est une équipe Neo-Calédonienne qui
arrive en tête.

Grande Première pour le Green Pearl Moorea.
Après cette journée de chauffe, la compétition officielle a débuté pour les
74 golfeurs professionnels qui se sont affrontés durant 4 jours avec un
parcours de 18 trous chaque jour ; c’est l’Australien Dale Brandt-Richard
qui a réalisé le meilleur score lors de la première journée avec une carte de
64 soit 6 en dessous du Par.  
Le dernier jour, 55 golfeurs étaient encore en lice, dont 16 amateurs, cette
fois encore c’est l’Australien Dale Brandt-Richard qui a mené la compétition,
bien que talonné par deux compatriotes, Michael Wright et Peter Wilson. 

Au vu des scores réalisés par ces golfeurs professionnels, le parcours du
Green Pearl  Moorea, dessiné par Jack Nicklaus, s’avère très technique et
les greens et fairways sont à présent d’un niveau international.

Le Président de la Fédération
Polynésienne de golf Christian
Lausan s’est déclaré très satisfait
de cette première édition sur le
parcours de Moorea, il envisage
de renouveler l’expérience pour
l’Open 2018, quant à Matahi
Brothers, Directeur Général
de la banque Socredo, Groupe
propriétaire du golf, il s’est dit
également content de la qualité
du parcours et des commen-
taires très positifs des joueurs.

Cet Open a été un véritable succès aussi bien au niveau de l’organisation
que de la participation présentant ainsi une autre facette de Moorea qui
n’en doutons pas, favorisera le développement touristique de l’île.

Le Green Pearl Moorea a accueilli, du 5 au 9 juin derniers, la 32e édition de l’Open de Golf de Tahiti. 
C’est la première fois qu’un tel événement international se déroule sur l’île sœur. 
Cette compétition a été organisée par la Fédération Polynésienne de Golf en partenariat avec 
le PGA Australie pour les professionnels et en collaboration avec le Green Pearl Moorea Golf Course.

À noter la performance de la première féminine
Émilie Ricaud (DUMBÉA Nouvelle-Calédonie)
qui se classe 21e avec une carte de 301.
Nos joueurs locaux n’ont pas démérité avec éo
Carlotti qui termine 23e avec un score de 303 et
Flavia Reid Amaru  qui se classe 29e avec une
carte totale de 307 soit 27 au-dessus du Par.

L’équipe Radio 1, composée de joueurs de Moorea 
remporte le PRO-AM en Net avec un total de 120  

Un parcours très technique.
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3PRO-AM 2017
Classement Net - Total 120

1 CARLOTTI éo  - Pro -
LECLERE ierry 
FELIX Patrick
DUSSOLIER-GOND Gilles

Aix en Provence
Moorea Green Pearl
Moorea Green Pearl
Moorea Green Pearl

PRO-AM 2017
Classement Brut - Total 132

1 OTTOGALLI Ugo  - Pro -
DUFOUR Morgan 
PERES Adrien
LE ROUX Jérémie

TINA
TINA

OUENGHI
TINA

OPEN 2017

1 BRANDT-RICHARD Dale
Australie

-7 273

2 WRIGHT Michael
Australie

-5 275

3 WILSON Peter
Australie

-1 279

Gilles DUSSOLIER-GOND, éo CARLOTTI et 
Patrick FELIX , trois des 4 golfeurs de l’équipe 

sponsorisée par Radio 1, 
lors de la soirée de remise des prix.
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Aurélien débute en 2012 avec la force athlétique et après avoir été sacré vice-champion
de Polynésie 2012 par équipe puis champion de Polynésie 2013 également par équipe,
il s’oriente vers le Men’s Physique, coaché par Dany GERARD (Champion du monde de
Jiu jitsu Brésilien). Il s’entraîne régulièrement à la salle Xtrem Gym et suit un pro-
gramme diététique poussé tout au long de l’année.
Pendant les phases de préparation avant les compétitions, il se nourrit essentiellement
de repas riches en protéines, soit 6 repas par jour dont 4 basés sur des blancs de poulet,
et il boit des eaux riches en Mg.
Il participe à sa première compétition Tahiti Body Contest en 2014 et remporte la
médaille d’or dans sa catégorie Men’s Phisique (-1,80), et conserve son titre lors de la

Tahiti Body Contest de décembre 2015. 
En 2016, il se présente à la compétition
internationale IFBB OPEN POLYNÉSIE
CHAMPIONSHIP, devant plus de 400
spectateurs au éâtre de la Maison de la
Culture, il remporte la médaille d’argent
dans sa catégorie, il se sélectionne pour
participer à la prestigieuse compétition 
« Arnold’s Classic Australia » créer par le
célèbre Arnold Schwartzenegger.

IFBB OPEN POLYNÉSIE CHAMPIONSHIP 2017
Open Men's Physique -1.78

1 - Aurélien FOUSSARD
2 - Manuarii MAITUI

3 - Trevor ORTH

Aurélien FOUSSARD

TAHITI BODY CONTEST
Décembre 2014 (1ère participation)
Médaille d’Or catégorie Men’s Physique (-1,80) 
Décembre 2015
Médaille d’Or catégorie Men’s Physique (-1,80) 

IFBB OPEN POLYNÉSIE CHAMPIONSHIP 2016
Médaille d’Argent Catégorie Men’s Physique (-1,80)

ARNOLD’S CLASSIC AUSTALIA 2017

IFBB OPEN POLYNÉSIE CHAMPIONSHIP 2017
Médaille d’Or catégorie Men’s Physique (-1,78)

Passionné de culturisme, il s’entraîne très
régulièrement sous le regard attentif de
son coach avec la volonté d’atteindre un
niveau international.

Lanihei TETIARAHI 2ème catégorie
Open Bikini Fitness (-1,66) 
lors de l’IFBB OPEN POLYNÉSIE
CHAMPIONSHIP 2016

Aurélien et Lanihei partagent la même passion ce qui
leur a permis de se soutenir mutuellement lors de
la préparation pour la Arnold’s Classic Australia qui
s’est déroulée à Melbourne en mars dernier 

Une première expérience à l’internationale. 

En mars 2017 à Melbourne il a participé à l’Arnold’s Classic Australia où il a
dû affronter 35 candidats dans sa catégorie et même s’il n’est pas monté sur le
podium, cette expérience internationale a été riche d’enseignements et
l’encourage à persévérer et à s’améliorer en vue de sa prochaine participation
en mars 2018. Aurélien a profité de sa préparation de plus de 5 mois, pour
enchaîner sur l’IFBB OPEN POLYNÉSIE CHAMPIONSHIP, en mai dernier,
où il remporté la médaille d’or dans sa catégorie.

Palmarès

KIM-FA a sponsorisé 
Aurélien pour sa préparation à

l’Arnold Classic 

Aurélien et Lanihei s’entraînent
à la salle Xtrem Gym.
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La catégorie Men’s Physique a fait son apparition dans les compétitions
internationales vers 2011. En termes de développement musculaire
exigé, il s’agit là d’un niveau plus abordable que le Bodybuilding, mais
attention, car si le volume et la définition musculaire n’ont pas ici
à atteindre les degrés exigés en bodybuilding, il n’en reste pas moins
que l’athlète doit posséder un certain niveau de masse et de qualité
musculaire, car la ligne et l’équilibre musculaire demeurent ici des critères
de premier ordre. 
Concourir ne s’improvise pas !
La préparation demande des entraînements quotidiens en salle qui
vont permettre une prise de masse, et un régime alimentaire sain et
équilibré qui demande beaucoup de sacrifices surtout 12 à 16 semaines,
avant les compétitions où il devient draconien, chaque aliment doit
être pesé, la diète est un équilibre entre protéines, glucides et
lipides, complétés par des suppléments qui permettent d’éviter
d’éventuelles carences. 

En Men’s Physique, le Posing est la présentation devant le
jury, de face, de profil et de dos. La pose standard étant la
pose « relâchée » avec une main ouverte reposant sur la
hanche. 



Un art martial non violent

L’Aïkido est un art martial en forme de self-

défense avec des techniques particulières

qui permettent de préserver l’intégrité de

l’adversaire. C’est le principe de non-violence

qui prédomine. Obtenir le désarmement

volontaire de l’agresseur est à la fois l’objectif

et la méthode de l’Aïkido.

L’aïkidoka apprend à utiliser la force et

l’énergie de son assaillant en la retournant

contre ce dernier. Il s’agit de décourager son

adversaire et non de le détruire.

Toutes les techniques d’Aïkido s’inscrivent

dans une série de mouvements circulaires

destinés à rejeter toutes les formes

d’agressivité dans le vide. 

Stage d’Aïkido dirigé par 
Atsushi MIMURO Shihan

7e Dan AïkiKaï

L’Aïkido permet une meilleure réaction dans les situations d’agression 
en supprimant les craintes. Il apporte aussi quelques clés 

pour avoir tout simplement confiance en soi. 
Il développe des facultés de concentration et de maîtrise de soi.

Atsushi MIMURO Shihan 
et Alphonse CHENE Directeur technique

de la Fédération polynésienne d’Aïkido 

Courant avril, la Fédération Polynésienne d’Aïkido a organisé, un stage avec Atsushi
MIMURO Shihan* 7e Dan Aïkikaï disciple du Maître Seigo YAMAGUSHI. Les derniers
cours se sont déroulés sur Moorea le week-end de Pâques ; une vingtaine de pratiquants ont
pu bénéficier des enseignements du Maître.

Atsushi MIMURO Shishan a été
formé pendant plus de 20 ans, par
Seigo YAMAGUSHI Shihan.
De 1991 à 1993, il a enseigné à
Tahiti.
Il a créé l'Aïkido international de
Yokohama Club en septembre 1997
et depuis 2008, il enseigne l'Aïkido
au sein de son dojo Yokohama
International Aikido Club au Japon
ainsi qu’en Allemagne, Belgique,
aux Pays-Bas, en Grande-Bretagne
au Lancashire Aïkikaï. 

Atsushi MIMURO connaît bien la Polynésie, il vient
régulièrement, sa dernière prestation date de 2013.
En 2011, il avait participé à la nuit des arts martiaux de
Moorea. Alphonse CHENE, Directeur technique de la
Fédération précise : 
— Ce stage d’une dizaine de jours sur Tahiti et Moorea a
remporté un vif succès auprès de nos pratiquants ;  actuel-
lement, la Fédération recense 150 à 200 aïkidokas sur
l’ensemble de la Polynésie, principalement sur Tahiti et
Moorea, mais également sur Raiatea. Nous essayons de
faire venir Maître Atsushi MIMURO tous les 2 ans pour
dispenser son enseignement aussi bien aux débutants
qu’aux aïkidokas plus gradés, nous espérons le faire
revenir pour un nouveau stage dans 2 ans.

*Au sein de l'Aïkikai de Tokyo, un professeur japonais devient
automatiquement shihan à partir du 6e dan
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Médecins de garde sur MOOREA

Week end et jours fériés *
Dr BARRAILLE  Dominique Tel : 40 56 27 07 01 - 02 15

Dr BUONAMINI Sabrina Tel : 40 56 15 55 14 26 - 27

Dr JOUVE Jean-Marc Tel : 12 - 13 30

Dr DUTERTRE-GEVOLDE  Marie-Paule Tel : 22 - 23 09 - 10

Dr BOUCHET  Nicolas Tel : 40 56 47 47 08 - 09 19 - 20

Dr GAUDARD Franck Tel : 29 05 - 06 23 - 24

Dr GALLEZOT-GIRARDEAU Dorothée Tel : 40 56 32 32 29 - 30 16 - 17

Dr BUSSEUIL Brigitte Tel : 40 56 26 19 15 - 16 02 - 03

40 56 44 63
87 23 83 94

40 56 18 18
87 23 83 94

40 56 44 63
87 77 64 64

Jours fériés : la garde commence à partir de 06h00 jusqu'à 06h00 le lendemain
Week-end : la garde commence le samedi à compter de 12h30 jusqu'au dimanche à 06h00

puis du dimanche matin à 06h00 jusqu'au lundi matin à 06h00.

La liste des médecins de garde est consultable sur le site du Conseil de l’Ordre des Médecins
http://www.ordre-medecins-polynesie.com
Il est mis à jour le jeudi de chaque semaine ou la veille des jours fériés.

Juin              Juillet             Août            Septembre

Mairie de Moorea 40 55 04 55

Pompiers 18

Caserne de PaoPao 40 56 20 18

Caserne de Nuuroa 40 56 32 70

Police municipale Afareaitu 40 56 36 36

Police municipale Papataoi 40 56 14 10

Gendarmerie 17

Brigade PaoPao 40 55 25 05

Hôpital Afareaitu Urgences 40 56 24 24

Vahine Orama Moorea
Vahine Orama Moorea 87 28 16 86

SOS Suicide
Site : www.sossuicide.pf

40 44 47 67
87 20 25 23

Polynésienne des Eaux
Site : www.polynesiennedeseaux.pf

40 55 07 55
87 79 59 82

EDT
Site : www.edt.pf 40 55 01 55

— 54 —

* S
ou

s r
és

er
ve

 d
e 

m
od

ifi
ca

tio
ns

 d
u 

C
on

se
il 

de
 l’O

rd
re

 d
es

 m
éd

ec
in

s.






